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Le cercle “Sfc-François d'Asslse*’ de 
ГА. C. J.-C. à Qtotr, piirtla suggestion 
de son dévoué sécietaixe; M. H. J. 
Soucy, lance sans plus tarder un 
grand mouvepient pour le bon parler 
français. Intéresser chaque membre 
des différents cercles à la question du 
bon parler français, est une ^entre
prise qui ne devra* offrir auèupe dif
ficulté; et il ne fait aucun doute que 
tous les acéjistes de la région y ap- 

gvwrteront leur concours.
V Voici ce que suggère M. Soucy : 

chaque membre peut noter les mots 
anglais en usage dans la conversation 
supposée française, ett les rapporter 
au secrétaire du cercle. Celui-ci pour
ra en fournir la traduction et à une 
assemblée subséquente les porter à 
l’attention des autres membres de 
son cercle.

De plus, M. Soucy demande qu’on 
lui fasse parvenir une liste de ces 
anglicismes, afin qu’il en fasse un 
choix et puisse en rejetant les dupli
cata rédiger une liste pour publica
tion dans chaque édition du “Mada- 
waska”. Oe sera étendu* ainsi oe tra
vail de correction, même en dehors 
de l’Association, et la population dé
sireuse de participer à oe mouvement 
du bon parler français, pourra béni- 
flcier de çe travail.

L’instigateur de ce mouvement qui 
a droit à des félicitations est à i& dis
position de tout cercle pour faire des 
recherches dans la traduction de

*
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MAIRE D’HALIFAX
CINQ SOUS LE NUMERO EDMUNDSTON, N.-B., 5 MAI, 1932. DIX-NEUVIEME ANNEE No. 18 Halifax, 2. — Albert Audley Thomp 

son, pharmacien fort connu, a été 
élu maire de Halifax hier. H est sor
ti vainqueur d’une lutte triangulai
re où l’un des candidats était Geor- 
„ A. Ritchie, maire sortant.

«
'

Nos Cultivateurs auront'de la bonne Semence H

UN MONSIGNOR
* Antigonish, N.-E., 2. — Le titre de 

Monseigneur sera décerné le 11 mal 
au recteur-président de l’université 
St-Françoiÿ-Xavier. rév. H. P. Mac- 
Pherson. qui remplit cette fonction 
depuis 25 ans. La cérémonie aura lieu 
à la cathédrale après la collation des 
diplômes. L’abbé MacPherson étu
dia la théologie au grand séminaire 
de Québec.

La Municipalité du comté de A^tdaWaska adopte le
t d’agriculture pro

vincial. — La responsabilité âes paroisses. — Le 
principe de la coopération miè en pratique.

Nos cultivateurs sèmeront du boni grain. — 5789 bois
seaux d’avoine, 552 boisseau? de blé, 20,555 livres 
de mil et 1V550 livres de trèfle.

LE GOUVERNEMENT 
ENCOURAGERA 
LES SEMEURS

LES NOCES 
D’OR D’UN 

VIEUX PRETRE

plan suggéré par le départ IL RESIGNE:
;

I
Une somme de $1200 sera distribuée 

en prix pour encourager les pro
ducteurs de blé, d’avoine et de pa
tates de qualité dans le Nouveau- 
Brttnswick. — Les compétiteurs de
vront faire partie des Sociétés d’A- 
griculture.

Le jubilé sacerdotal de l’abbé I.-N. 
Dumont, retiré à VHôtel-Dieu de 
St-Basüe, sera célébré dans cette 
institution jeudi prochain.

6 25 AEROPLANES 
SONT INCENDIES■%

Le département d’agriculture pro
vincial suggérait récemment un plan 
aux municipalités pour venir en aidé1 
aux cultivateurs qui n’ont pas les 
moyens d’acheter du grain de se
mence, oette année.

D’après les nouvelles, oe plan n’a 
pas été reçu avec enthousiasme nul
le part. Plusieurs municipalités, en- 
tr’autres Restigouche, Gloucester 
l’ont refusé. Les conseillers munici
paux réunis à Edmundston la semai
ne dernière ont décidé d’adopter 
re plan, en y ajoutant certaine clau
se rendant chaque paroisse respon
sable des achats de ses cultivateurs.

Ainsi nos cultivateurs peuvent donc 
obtenir leur semence en donnant un 
billet promisse ire en faveur de la 
Municipalité;ce billet est endossé par 
une personne responsable. A l’au
tomne, c’est-à-dire dans six mois, le 
signataire du billet sera appelé à le 
payer.

S’il ne peut le faire il obtiendra un 
_r ..délai n’excédant pas douze autres 
v 11 mois, tout en payant l’intérêt néces

sairement. A l’automne de 1833, le 
gouvernement provincial partagera 
les pertes avec la municipalité, pour 
les billets non payés. La municipalité 
pourra quand même avoir recours à 
la loi pour le recouvrement d’un bil
let; dans notre comité les billets non

payés seront charges à la paroisse 
où demeurent les signataires en dé- PRESENCE DE 

S. E. Mgr CHIASSON
New York. 2. — Un hangar au 

camp d’aviation Roosevelt, qui con
tenait 25 aéroplanes, a été détruit 
par un incendie, oe matin. Les ma
chines sont une perte totale. Parmi 
les machines détruites il y en avait 
une. un avion Sikorsky, qui avait 
coûté $50.000. Les dommages sont é- 
valués à plus de $250,000.

:f
Fredericton, 2 mai — Pour encou

rager la production de graines de se
mences de première qualité pour le 
commerce, le gouvernement provin
cial, par l’entremise du ministre de 
l’Agriculture, l’hon. Lewis Smith, of
fre $1200, en primes cette année, 
dans une série de concours parmi les 
cultivateurs de la province.

Les champs qu’on désire inscrire 
dans ce concours seront examinés 
sans aucun frais.. La récolte sera of
ficiellement examinée et classée et 
un certificat sera émis sans aucun 
frais au producteur.

Les concours sont préparée pour 
trois semences, le blé, l’avoine eit les 
pal tâtes. Tout cultivateur qui fait par 
tie d’une Société d’Agriculture peut 
'faire son entrée d’après la cédule des 
concours et règlements qui s’y appli
quent.

Une attention spéciale est requise 
du concurrent au sujet de la semence 
employée. Le blé et l’avoine doivent 
être pûrs quant à la sorte et exemp
tes de graines de mauvaises herbes. 
Les patates doivent être ou des Mon
tagnes Vertes ou des Irish Cobbler, 
et la semence doit en provenir d’une 
récolte qui fut "certifiée” l’an der-

Nous qe croyons pas que ce plan 
n’engagé' beaucoup les finances du 
comté, «tomme on l’a crû au début. 
Par contre, U offre de grands avan
tages, et l’un des principaux est de 
donner l’occasion à nos cultivateurs 
d’acheter du bon grain de semence, 
à bon mârché.

H faudra sans doute que les con
seillers des différentes paroisses 
voient A ce que ce grain soit 
ployé potir la semence

Le secrétaire du comté nous a four
ni, oe mâtin, la liste des grains com
mandée jfeur le comté. On y voit 
5,789 boisseaux d’avoine, 552 bois
seaux de blé, 583 boisseaux de sarra
sin, 20,568 livres de mil et 11,550 li
vres de grains de trèfle.

Ceux qûi s’intéressent à l’agricul- 
en désirent le progrès, se 
de voir que 552 boisseaux 

de blé sifont semés, ce printemps. 
C’est la paroisse de St-André qui

ftn semer le plus, 220 bois-

Une fête d’un cachet tout particu
lier aura lieu jeudi prochain, le 12 
courant, à l’Hôtel-Dieu de St-Basile.

U y eut 50 ans le 1er mai dernier 
qu M. l’abbé Israel-N. Dumont, an
cien curé de St-François de Madi- 
waska, fut ordonné prêtre à Ba
thurst par S. G. Mgr Rogers.

Les religieuses de l’Hôtel-Dicù de 
St-Basile où s’est retiré le distingue 
iub'iaire depuis quelques années, or
gan.sent une petite fête à cette oc- 
c:v*on, pour manifester leur recon
naissance à l’un de leurs généreux 
bienfaiteurs.

Plusieurs membres du clergé et les 
parents du jubilaire ont été invités à 
oette fête. S. E. Mgr Chiasson, son 
vicaire-général Mgr A. Mélanson. 
curé de Campbell ton, et un grand 
nombre de prêtres seront présents.

Une messe spéciale sera chantée 
jeudi matin à neuf heures, dans la 
chapelle du couvent, à laquelle as
sistera Mgr l’évêque. Le sermon de 
circonstance sera donné par l’abbé 
J.-P. Lévesque, curé de St-Basile.

A midi, il y aura un banquet offert 
par l’Hôtel-Dieu aux membres du 
clergé et à quelques invités.

BIOGRAPHIE
L’abbé I.-N. Dumont est né le 8 

juin 1852 à Ste-Louise, comté de L’Is- 
let, dans la province de Québec. 11 
fit ses études au collège de Ste-An- 
ne et au Séminaire de Montréal.

Il fut ordonné prêtre le 1er 
1882 à Bathurst N. B., pur S. G. Mgr 
Rogers. Pendant deux ans il fut vi
caire à St-Basile puis U fit du minis
tère sur l’Ue-du-Prinoe-Bdouard pen 
dant trois ans.

L'abbé Dumont fut curé de 8te-An 
ne de Madawaska de 1886 à 1890 date 
à laquelle il fut nommé à la cure de 
St-François de Madawaska où il 
exerça un ministère fructueux pen
dant 31 ans.

Depuis le 5 septembre 1927 l'abbé 
Dumont demeure à l'Hôtel-Dieu de 
St-Basile où il reçoit les meilleurs 
soin qu’exige son vMl âge.

mots e/t d’expressions en usage, et 
pour tout travail dans ce domaine.

Cette question du bon parler fran
çais devrait intéresser toiit- acéjiste 
de coeur, pareeque le travail en est 
commencé dans un temps, on ne 
peut plus favorable, et est une néoes-

UN NEVEU A BENNETT

■ Ottawa. 2. — Madame Herridge, 
née Mildred Bennett, a donné nais
sance à un fils jeudi matin à Otta
wa. Madame Herridge est la soeur du 
très honorable R -B Bennett et l'é
pouse de l'hon. W -D. Herridge. mi
nistre du Canada aux Etats-Unis.

sité} —On trouvera en page trois une 
première liste d’anglicismes à oorri-:
ger Le Sénateur Wilfrid Laurier Mc- 

DOUGALD, qui a donné sa rési
gnation comme membre du Sénat, 
à la suite de l’adoption en Cham
bre Haute du rapport du comité 
qui condamnait ses relations avec 
les projets de développements de 
la Beauhamois.

On s’attend à ce que la liste des titres 
accordés par le. roi, à l’occasion de 
son anniversaire, comprenne un 
duché pour le prince Georges. Ce
lui-ci aura trente ans le 20 décem
bre et est déjà plus Agé qu’aucun 
de ses frères quand ils 
leurs titres.

A ST-JOSEPH JOHN McCORMACK 
CHAMBELLAN PAPAL 

Cité Vaticane. 2. — John McCor
mack, chantre célèbre, qui est com
te papal, est arrivé hier soir et com
mencera dimanche une semaine de 
service en qualité de chambellan de 
1 "anti-chambre de S. S. le Pape Pie

Le cercle “St-Joseph” de la parois
se St-Joseph de Madawaska a tenu 
sa première assemblée générale di
manche; l'assistance était au com-

re et <fltl 
jouirontié

plet
Le programme avait été tracé à 

uns réunion du conseil, le 17 avril, et 
comprenait une discussion sur le su
jet également traité dans plusieurs 
autres paroisses du comté "L’état du 
fermier est-il préférable à celui du 
Journalier, Le président du cercle, M. 
Trefflé Couturier, défendait l’état du 
fermier, tandis que M. Mathias Cou
turier, conseiller, s’appliqua à dé
montrer les avantages dont bénéficie 
le journalier.

Un jury composé de sept membres 
attribua la victoire an défenseur de 
la vie des rhampts, malgré uu'on 
trouvât de grands mérites à sort 
versaire.

L’aumônier, M. le curé E. Lang 
donna ensuite une causerie, et tra
ça le plan à suivre dans le travail du 
cercle d’étude, travail qui consiste 
surtout dans l’initiation à l’étude des 
questions sociales. Les membres presi 
nent grand intérêt à ces activités 
acéjistes. Il est fort probable que !e 

de la prochaine réunion 
une conférence donnée

Gradués du Collège 
d’Agriculture de 

Nouvelle-Ecosse

eeaux.
La gralàe de mil de trèfle que l’on 

se propos# de semer contribuera hau
tement A augmenter la qualité des 
fourrages et des pâturages de notre 
comté.

La Communauté 
des Clarisses à 

Riv.-du-Loup

XI

UNE MONTAGNE DE 
BOIS DE PULPE EN FEU

Chicoutimi. 2. — Le feu est en 
train de consumer une montagne 
formée de 250.000 cordes de Ьоь de 
pulpe, à Port-Alfred. Ce bois appar
tient à la Port Alfred Paper 'MWs. 
subsida ire de la Consolidated Paver 
Co. Hier soir, le feu était encore in
contrôlable malgré les 60 jets d’eau 
lancés sur le foyer, et les flammes 
s'élançaient à 60 pieds dans les airs 
Si tout le bois brûle, la compagnie 
perdra une valeur de $3.000.000 Hier 
soir le dixième du bois était détruit. 
Les pertes seraient couvertes par les 
assurances.

De plus amples détails au sujet de 
ces concours peuvent être obtenus en 
faisant application au Surintendant 
de la division des Sols et Semences, 
Ministère de l’Agriculture, Frederic
ton, N. B.

P. A. Daigle (Je Baker-Brook et Al
pha L. Martin de Clair, parmi les 
18 gradués du collège d’Agricultu
re de Truro.—Les élèves du Nouv.- 
Brunswick se distinguent.

ON A INAUGURE 
LA CHAPELLE 

NEUVE, MARDI

Ces religieuses prennent possession 
de leur monastère. — On leur fait 
une belle réception.

L’APPEL AU FEU 
EFFRAIE LES 
CAMBRIOLEURS

і
Rlvière-du-Loup. — Les révérendes 

Soeurs Clarisses sont maintenant ins 
tallées dans leur nouveau patrimoine 
dû à la générosité d’un ancien de 
oette ville, qui avait fait don de cette 
propriété à feu S. E. le cardinal Rou,

LE DR A. S. McFARLANE
Un Amendement à 

ce Projet de Loi
ad-

Truro, N.-E., — La médaille du 
Gouverneur-général a été attribuée 

Memnuecook. N.^B. — La bénédtc- * B; Moo№' de Hawkshaw. comté 
tton de 11 nouvelle chapelle de l'U- : e YoI"k- N B ■ 11 la clôture des exa- 
nlverslté «t-Joseph de Memramcook m*ns au collè8* d'Agriculture de Nou 
a donné lieu à des cérémonies so- velle-Ecosse, ici. Jeudi dernier, pour 
tonnelles mardi. S. E. Mgr A. E Le- s#tre classé Premier dans le cours de 
blanc, évéque de St-Jean, et ancien deux ans ^ Prbt décerné par le col- 
élève, a (ait la dédicace. Iège McDonald pour un an d'tnstruc-

S. E. Mgr P. A. Chiasson évéque tion gratuite à ce collège a été gagné 
1r /",herti*i*l a aÉiéhré la щедре po»J par John M. Armstrong de Apoha- 
tificale, mercredi matin, assisté du R.i comté de ЮпК- N- B 
P. Charron, comme grand-prêtre, et* Principal discours a été pro
ie MM. les abbés E. Si va.g.? et H D noncé par le Dr A s McFarlane, de 
Co.mier, comme diacre et tous-dia- Fredencton. surintendant en chef de 

l’Education au Nouveau-Brunswick.
Il y avait 18 gradués, la classe la 

plus nombreuse depuis onze ans.
Les gradués du Nouveau-Bruns -

VOL A L’AGENCE D'EXPRESS DE 
VAN BUREN A L’UNIVERSITE DE ST-JOSEPHI

Van Buren, (D-NjC.) — De» vo
leurs se sont introduits dans le bu
reau de Г American Railway Express 
Company, rue de la station, samedi, 
un peu après minuit.

Ils se servirent d'un forêt électri
que pour ouvrir le tiroir à l’argent.
П cpmK[c дц’пп дрру) аік.-$МЦ
vers une heure ait causé leur fuite, 
et le coffre-fort ne fut pas ouvert. 
L’agent local de la compagnie, M Do 
nat Beaulieu a déclaré qu’une somme 
de $10 qui se trouvait dans le tiroir 
avait spule été enlevée.

Les voleurs s’étalent fait une ou
verture en brisant les carreaux d’une 
fenêtre. Des détectives privée de la 
compagnie d’express sont actuelle
ment au travail sur ce cas.

PERMIS POUR BOUCHERS 
NON -RESIDENTS

Une touchante cérémonie a 
qué leur arrivée à Rivière-du-Loup. 
Dès trois heures de l’après-midi la

A la’asemblée tenue par le conseil foule entourait l’église St-Patrice, 
de ville d'Edmundston mardi soir, attendant l’arrivée des autos qui de- 
à lHôtel-de-Ville, l’échevin Plus Mi- valent amener les soeurs. A quatre 
chaud a donné avis que dans trente heures elles faisaient leur apparition. 
11 présenterait un amendement A la bes religieuses furent reçues au 
loi qui a trait aux licensee requises 
des bouchers non-résidente pour fai
re la vente de viandes dans les li
mites de la ville.

Cet amendement, s’il est adopté 
par le conseil, diminuera le prix de 
la license de $80.00 qu’elle était à $40. 
par an.

Cette proposition a été faite à la 
suite de l'étude faite sur cette ques
tion par le comité, après que des 
plaintes eussent été portées par des 
intéressés.

CES COLONISATEURS 
MARCHERAIENT 900 MILLES 

Windsor, Ont. 30. — Huit cent hom 
mes sont prêts à entreprendre une 
marche de 900 milles vers le nord 
d’Ontario, dans un mouvement de 
retour à la terre, a-t-on déclaré hier 
à une assemblée ries maires, des vil
les-frontières. M A.-T Saint-Pierre, 
qui est en tête du mouvement local, 
a déclaré que les hommes en ques
tion sont désireux de partir immé
diatement.

I orogramme 
Ç- >mprennev par un visiteurI presbytère par M. le curé Philias 

Roy et MM. les curés J.-T. Thibo
deau de St-François-Xavier et L. 
zina, de St-Ludger auxquels s’étaient 
Jointe plusieurs autres membres du 
clergé de la ville et des alentours.

M. le curé Roy souhaita la bien
venue aux membres de la nouvelle 
communauté et résuma l'oeuvre de 
prière et de sacrifice que ces êtres 
d’élite viennent accomplir au milieu 
de nous.

Après un salut solennel la proces
sion se reforma et les Soeurs furent 
conduites à leur couvent d'où elles 
ne doivent plus sortir.

LABEURRERIE 
DE ST-HHAIRE 

FONCTIONNERA

Ce Concert remis à 
Dimanche après-midi. cre d'honneur; les abbés F G. Bru- 

veau et J. Brown. éta;.3nt ciacre et 
sous-diacre d’office.

Le R. P. H. A. Vanier, C.S.C. supé*, , ,
rieur, le R. P. L. Gue-tin, C.S.C. et wlck sont: MM Alpha L. Martin de 
les principaux membres du personnel Baker-Brook, Madawaska; Alfred M. 
de cette institution avaient reçu les ^e*!anc- Memramcook; P. A. Daigle 
visiteurs, parmi lesquels on remar-1 raker_Bro°k: J. M. Armstrong, Apo- 
quait: outre ceux déjà nommés: S 1 haqui; s- F- Clarkson, Fredericton ;

і M- B. Moore. Hawkshaw; W. H. Wil
son, Moncton.

v

SI LA TEMPERATURE LE 
PERMET

LES ELECTIONS FRANÇAISES 
Paris. 2. — Lorsque Son Eminence 

le cardinal Verdier, archevêque d° 
Paris, s'est présenté hier, à la salle 
municipale, pour voter, il dut atten
dre son tour comme tout autre “ci-

1230".

Le gouvernement continuera son ai
de et les actionnaires renoncent à 
leurs intérêts pour permettre de 
rencontrer les dépenses. —

Le concert musical qui avait été 
annoncé pour hier soir, n'a pu s'exé
cuter tel que prévu la semaine der
nière. à cause du froid.

Si la température est plus clémen
te, dimanche après-midi, le concert 
aura lieu à 2 heures de l'après-mi
di. Le public y sera admis gratuite-

DANGEREUSEMENT- H. le juge A. T. Leblanc, le R. P. J. 
Donahue, supérieur général de la 
Congrégation de Ste-Croix, l'hon. A. 
J. Léger, secrétaire-provincial, Mgr 
J. Hébert, V. G. du diocèse de St- 
Jean, et une foule d’autres dignitai
res ecclésiastiques et civi’s.

MALADE A SULLYf Une Jeune Fille 
Décédée à Ste-Rose

UNE ASSEMBLEE
"Verdier. Jean, cardinal, 

prononce '"adjoint du maire, 
en remettant à l'illustre prélat son 
bulletin de votation et son enve’op- 
pe bleue

Lorsque l'enve’orroe fut jetée dans 
l'urne, le secrétaire d'élection mit fin 
à la petite cérémonie par ces mots : 
“Verdier. Jean, a voté".

Nous apprenons avec reg .t que M. 
l'abbé J. Drapeau, le dévoué curé de 
Sully, P. Q , est dangereusement ma
lade. La maladie l’a saisi soudaine
ment lundi. Nous souhaitons ardem
ment son prompt retour à la santé.

7. Décès d’une jeune
Fille de 14 Ans

Le sous-mlnlstre d'Agrlculture, M 
Harvey Mitchell, était présent 4 
assemblée tenue hier soir au Palais 
de Justice, à Edmundston, pour dis
cuter la question de la beurrerie de 
St-Hilaire.

Oette beurrerie établie dans notre 
région depuis plusieurs années, est 
la propriété d'actionnaires qui a- 
valentcontribué à la loger; le gouver 
nements fédéral y avait Installé les 
machines lesquelles sont devenues 
plus tard la propriété des actlon-

Le gouvernement provincial ac
cordait un subside annuel représen
tant la moitié du salaire du fabricant 
et une partie des dépenses pour le 
transport de la crème.

Bon an, mal an, les actionnaires 
ont reçu dans le passé leurs inté
rêts. Depuis quelques années les opé
rations de la beurrerie diminuaient. 
On prétendit que la beurrerie n’étalt 
pas située dans un bon centre, qu'el
le devrait être à Edmundston.

H y a déjà à Edmundston une beur 
rerle dont les patrons semblent sa
tisfaits. I] n’y a certes pas de 
merce pour deux à l’heure actuelle 
Des démarches ont été faites.au cours 
de l'hiver, pour amener une amalga
mation des deux.Ces démarches n’ont 
abouti à rien, et la beurrerie de st- 
Hllalre devait ne pas ouvrir ses por
tes ce printemps.

Des démârches ont été faites au 
prés du ministère d’Agriculture et 
son représentant, M. Mitchell a dé
claré hier soir que le gouvernement 
песо nstru Irait pas de beurrerie dans 
notre comté mais était prêt à conti
nuer les subsides des années i'fy-xr- 
Les actionnaires ont consenti à ne 
pas réclamer leurs Intérêts pour oet
te année afin de diminuer les dépen
ses d’opération de la beurrerie. car 
oes Intérêts nous dit-on. étaient 
payés par les patrons eux-mêmes

A l’assemblée d’hier soir, plusieurs 
membres du clergé se sont Joints aux 

^valeurs dans la discussion de

LES MARCHANDS 
SE REUNISSENT

AGEE DE 18 ANS 
Ste-Rose-du-Dégelé, (DN.C.) —

Vendredi dernier, décédait après une 
longue maladie soufferte avec une 
grande résignation, Emma Bérubé, 
fille Wen-aimée de M. et Mme Pan- 
taîéon Bérubé, à l’Age de 18 ans et 
cinq mois.

Les funérailles ont eu lieu lundi, 
à Ste-Rose. Un cortège des plus im
posant escorta la dépouille mortelle 
Jusqu’à l’église où une foule nombreu 
se était réunie pour rendre un der
nier témoignage d’estime à celle que . 
la mort est venue arracher trop tôt ■ per les marchands pour travailler en 
à l’affection des siens. I oommun au développement du com-

La défunte laisse pour pleurer sa mÎTC€ 1®cal- 
perte: son père et sa mère; ses frè- . Уп pLan dans ce sens a été soumis 
res, MM. Dents et Camille Bérubé de à îa dernlère assemblée et sera étu- 
Ste-Rose, Alfred de Limestone, Me : , P81" un comité qui fera rapport

à la prochaine réunion.
Les membres ont décidé de fermer

A NOTRE-DAME -DU -LACUN INCENDIE
A RIV.-BLEUE

Léger Incendie à
Rivière-Verte

V
N.-Dame. (DN.C.) — Florence Cô

té, fille de M. et Mme Antoine Côté 
vient d’être ravie par la mort, dam 
la fleur de l’âge à l’affection de ses 
parents.

Ce décès précoce à causé de vifs 
regrets chez son entourage, et de 
nombreuses marques de sympathies 
ont afflué à l’adresse des parents 
cruellement éprouvés.
I c-et-Vient

—M. Arthur Bérubé, forgeron, et 
M. Lucien Gagnon se sont rendus à 
St-Eusèbe, visiter des parents et a-
amis.

—Mme C.-F. Beaulieu est arrivan
te d’une promenade de trois semai
nes à Montréal, chez des parents et 
amies.

—La révérende Soeur Marie-Eusè- 
be (née Alexina Morin), du couvent 
St-François Xavier, a visité son pè
re. M. Philippe Morin. La lévérende 
Sr St-Louis (Léda Langlais) qui l’ac
compagnait visitait aussi des parents.

—M. et Mme Aurèle Langlais et M. 
et Mme Alphonse Bélanger de St- 
Eusèbe étaient à Notre-Dame, ces 
Jours derniers.

—M. et Mme Hector Tremblay, ain 
si que Mlle Rolande Morel de Ste- 
Rose ont fait un court voyage ici, 
dernièrement.
Naissance

A M. et Mme Léon Lavoie, est né 
un fils baptisé Joseph, Théodore, 
Georges. Parrain et marraine: M. et 
Mme Georges Lavoie, oncle et tante 
de l’enfant.

Ілв membres de l’Association des 
marchands-détaillante d Edmunds
ton ont tenu leur assemblée réguliè
re à l'Hôtel-de-ville lundi soir sous 
la présidence de M. Joseph David.

Cette association compte mainte
nant plus de 25 membres parmi les 
marchands les plus importants de la

DEUX DECES M. DIAGNE REELU 
Paris, 2. — Le seul noir à faire par

tie d’un ministère français a été réé
lu dans le Sénégal, colonie françai
se. aux élections d’hier. C'est Biaise 

‘Diagne. indépendant, qui fut choisi 
sous-secréta ire des colonies par Pier
re Laval, lors de la formation de son 
deuxième cabinet.

A ST-JOSEPH Belle résidence détruite par le feu 
hier matin 
$5000. — Les occupants se sauvent 
en vêtements de nuit.

Le feu a failli détruire complète
ment la maison de M. Michel Lizot- 
te lundi, alors que Mme Lizotte était 
seule à la maison.

Un voisin ayant découvert le feu. 
accourut au secours et appela de l'ai
de. N'ayant pour tout instrument de 
travail que des chaudières, on réus
sit cependant à entraver la marche 
de l'incendie, et bientôt les flammes 
furent complètement éteintes. Les 
dommages causés par l’eau et la fu
mée furent cependant assez considé
rables.

Dommages pour
LA SEMAINE DERNIERE

La paroisse de St-Joseph vient de 
perdre deux chefs de familles, dont 
la mort jette dans le deuil de nom
breux parents.

Mardi, le 26 avril, est décédé M.
Fred Clavette, époux de Christine Bé 
rufcê, et âgé de 58 ans.

Ses funérailles ont eu lieu jeudi 
le 28, Nie van t une assistance nom
breuse de parents et amis. Outre son 
épouse, plusieurs enfants lui survi
vent. B était le frère dé M. Raymond 
Clavette d Edmunds ton.

Samedi dernier, M. Edouard Mo
rin, citoyen des plus estimée à St- 
Joseph. décédait à l’âge de 69 ans.

fo£ (“MSI! T —, •=“ *! plus de $6000, et il n’y a que peu d’as- 
un surances.

ville. PEU D’ASSURANCE>
Le but de l'association est de grou-

Riviène-Bleue, P. Q. <DNjC.) — Le 
feu s’est déclaré dans la maison de 
Mme Vve Augustin Quenneville hier 
matin à 3 heures et a détruit cette 
belle maison de fond en comble.

Les flammes avaient déjà fait beau 
coup de ravages lorsque les occupants 
de la maison s'éveillèrent. П fallut 
se sauver en hâte, en vêtements de 
nuit, quelques-uns s’infligèrent des 
blessure* sans gravité.

Tout a été consumé sauf quelques 
articles que l’on put soustraire au 
feu en sortant. La cause du feu n’est

NOUVELLES TAXES 
EN VIGUEUR

Ottawa. 2. — Les nouveaux impôts 
du budget, comme les timbres sur 
les chèques, taxes sur téléphones de 
'ongvc distance et télégrammes, les 
sièges de wagons-salons et lits de 
chemins de fer. entrent en vigueur 
aujourd'hui.

Les timbres sur les chèques de $5 
à $100 sont de 3 cents et de 6 cents 
pour les chèques au-dessus de $100 
Le tarif actuel était de 2 cents sur 
tous les chèques au-dessus de $5.00. 
La nouvelle taxe sur les sièges 
wagons-salons est de 10 cents et la 
taxe sur les lits de wagons-dortoirs 
sera de lO^r et de 25 cents au mini-

La taxe sur téléphone de longue 
distance et télégrammes sera de 5 
cents à partir de 15 cents en mon
tant.

ses soeurs, Mesdames William Fed- 
naud. Thomas Michaud. Wilfrid Fed , 
naud de Notre-Dame du Lac, Mme' „.ars maeaslns le 24 mal. Jour de la 
Flélix Dumond de Summit, N.-B. et і **}?, 5e1?6
Mlle A nais Bérubé de Ste-Roee; ses' JE*?4 J- D1*6 4ui est le se-
neveux et nièces. cre ta Ire-trésorier de oette organisa-

La dépouille mortelle était portée l*™' ^ marchands qui désirènt en 
par MM. L. Ouellet, D. Morin J falre partle current lui donner leurs 
Tremblay, et F. Lavoie; M. E. Du- .noms' *** ootisations sont d’un dol- 
mond portait la croix. lar par an-

Mlles Victoire Morin et Laura La
voie et MM. J.-E. Chamber land et 
Geo. Pelletier firent la distribution 
des feuillets mortuaires.

La levée du corps fut présidée par 
M. l’abbé J.-Eud. Desbiens, curé de 
la paroisse et le service chanté par 
M. l'abbé Ls-Ph. Desbiens, vicaire.

La famille a reçu de nombreuses 
manques de sympathies dont nous 
donnerons la liste la semaine 
chaîne.

A la famille en deuil, nous offrons 
nos plus sincères condoléances.

A l’hôpital
—Mme Fred F. Lavoie a quitté sa 

famille oette semaine pour ГН0ІЄІ- 
D:eu de St-Basile où elle doit subir 
une grave opération. Nous lui sou
hait ens prompte guérison.

M. Toussaint Lavoie est revenu 
d.nr- sa famille après avoir passé un 
mois à l’Hôtel-Dieu de St-Basile, à 
la suite de la fracture d’une jambe.

—M. et Mme Réné Cyr d'Edmunds 
ton étaient en promenade chez leurs 
parents, M. et Mme Clovis R. Lavoie 
dimanche dernier.

—M. Normand Lavoie est de retour 
d’ùne promenade d'un mois chez sa 
tante, Mme Béloni R. Cyr de St-Ba
sile. Il est très enchanté de sa pro
menade au cours de laquelle il est 
allé à la sucrerie de son oncle, M.

bé)et une nombreuse famille 
seul de ses enfante .cependant, de-і 
meurait avec lui en ces dernières 
années. Sa disparition cause de vifs 
regrets chez la population de St-Jo- ! 
seph qui assista en grande foule à 
ses funérailles en l’église paroissiale 
lundi matin.

Une Jeune Femme 
Meurt à Drummond

Madame Ed. Violette, est décédée 
après sept mois de maladie, à l’âge 
de 23 ans. — Elle était fille adop
tive de M. et Mme A. B. Cyr de 
St-Basüe.

(DN.C.)
—M. et Mme Oct. Leblanc accom

pagnés de Mme Dama se Dumond 
sont allés à Edmundston la semaine 
dernière.

—M. J. L’Italien est de retour de 
l’Hôpital de Rivière-du-Loup.

-M. David Bélanger. I. B., de 8t- 
I Arsène était à Ste-Rose dimanche
“ . _ . . t j Le service anniversaire pour feu

—MM. J Comtois et J. A. Clou-, Elzéar L’Italien sera chanté en 1E- 
tier de Québec étaient de passage à giise Immaculée-Conception dEd- 
8te"2^e adirés dernièrement. | mundston lundi matin. 9 mal à neuf 

Etaient de passage à Ste-Rose, heures. Parents et amis sont cord la- 
récemment. MM Andréa Poulin de ment priés d'y assister 
Québec et A. H. Nadeau de Clair, N 1

M. le curé E. Lang officiait aux 
deux cérémonies funèbre*.

A ces deux familles en deuil, “Le 
Madawaska" présente ses sincères 
condoléances.

UN ORPHELINAT A 
RIVIERE-DU-LOUP 

L’idée de construire un orphelinat 
à Rivière-du-Loup est reprise depu;s 
quelque temps avec la perspective 
d'assurer, dans un court délai la réa
lisation de ce pro. et.

pro- Cyr /—M. et Mme Plus Beaulieu visi
taient dimanche M. Félix Du perré.

—Mlle Rita Montreuil est revenue 
dans sa famille après avoir passé 
quelque temps chez Mme Jfan Thi
bodeau.

—M. Onésime Lavoie d Edmunds
ton était en visite dimanche chez son 
frère, M. Oneil Lavoie où demeure 
son jeune fils.

Drummond, N.-B. (D.CJ3) — Di
manche, le 24 avril, s’éteignait dou
cement dans le Seigneur, à l’âge de 
vingt-trois ans. Béatrice Lavoie, é- 
pouse de M. Edward (Guy) Violette 
de ce village.

Service Anniversaire VI
DECEDEE A SALEMREMERCIEMENTS :

La famille Pantaléon Bérubé re
mercie sincèrement tous ceux qui 
leur ont témoigné des sympathies à 
l’occasion de la mort de leur fille 
bien-almée, Emma.

LE BILL DE VALERA 
CONTRE LE SERMENT 

Dublin. Etat Lib. e d’Irlande, 2 —Le 
bill du gouvernement en vue d'abolir 
le serment d’alléjeance a subi sa 
seconde lecture h::r soir au Dail Ei- 
reann, à la suite d'un débat prolongé 
dans lequel le président a déclaré 
Nous nous proposons d'obtenir Jus
qu'à la dernière limite de nos droite 
légaux. Le vote a été de 77 à 71. Oet
te mesure a été appelée une répu
diation du traité anglo-irlandais par 
l'honorable J.-H. Thomas, secrétaire 
pouir les dominions.

AUTREFOIS DEDMUNDOTON
La défunte était fille adoptive de 

M. et Mme A. В. Суґ, de St-Basile.
Souffrante depuis sept mois déjà, 

elle avait généreusement fait le sa
crifice de sa jeune vie. Ses entretiens 
charitables envers tous, sa douce hu
milité lui avaient attiré l’estime de 
tous ceux qui l’avaient connue.

Elle laisse dans une grande tristes
se, outre son époux, et ses parents a- 
doptifs, ses frères et soeurs et de 
nombreux parents et amie 

Le service et là 
lieu mardi à St-:

L’opinion de plusieurs semble ar
rêtée sur l'organisation d’une beur
rerie en coopérative. On comprend 
la difficulté de réaliser un tel projet 
à l'heure actuelle alors que !« culti
vateurs n'ont pas d’argent.

Un comité a été nommé pour étu
dier le projet d’ici à l’an prochain.

Le 4 mai est décédée à Salem, Mass 
Mlle Delia Fournier, fille de feu le 
docteur Florent Fournier, autrefois 
dEdmundeton.

La défunte alieee dans le deuil une 
soeur Mme Maxime Cyr de Salem, 
etdeux frères, 1Ш. Michel et Florent 
Fournier, de oette ville.

Lee funérailles auront lieu vendre
di matin à Salem, Mass. "Le Mada
waska” offre ses sincères sympathies 
à la famille en deuil.

M. et Mme Jean Cyr et leur fa
mille de St-Basile remercient sincè
rement les parents et amis qui leur 
ont témoigné des marques de sym
pathies à l’occasion de la mon de 
leur fils Fernand, soit par offrandes 
«Je messes, bouquet* spirituels, visi
tes ou assistance aux funérailles. A 
tous un cordial merci

'4»»—--------- -
TAXI

4 CAMION A VENDRE 
Bon Camion Chevrolet 1930, capa

cité IV» tonne pour lourd transport. 
S'adresser à A. Belzile L Fils. 23 rue 

“Jack" Mouseette, populaire joueur! St-Georges. Edmundston. 
de hockey de Moncton qui remporta UMO-J.n.o.-Smai. 
de si grands succès au cours de la! 
tournée du club Ail-Stars en Euro
pe, et "Normie Shultz, un autre ama
teur qui a devant lui un très bel ave- . 
nlr, ont signé des contrats d’une an-' Un char de Chevaux bien domptés 
née avec le club Dalhousie, N.-B. ] venant de l’Ontario, arrivera à Ed-

Oee deux joueurs amateurs se ren- T mundston samedi. Je les vendrai à 
dropt à Dalhousie le 13 mai. Tous bien bon marché, dès l’arrivée. Venez 
deux ont reçu des offres des plus in- les voir samedi. WiUie F. PICARD, 
téreeantes et ont accepté les condi- rue St-François, Edmundston. 
tton* pour une année. I941-lf-5mal.

DECES EN VILLEMOUSSETTE 
A DALHOUSIE

Vendredi dernier, décédait à l’âge 
de 28 ans, Madame Niles, née Emi
lie Landry.

Le défunte était fille de M. et Mme 
Denis Landry de cette ville 
laisse dans le deuil outre son époux 
et un Jeune bébé, plusieurs frères et 
plusieurs soeurs.

Ses funérailles ont eu lieu lundi 
matin, en l'église Immaculée-Con- 
tion en présence d’une assistance 
nombreuse.Noe condoléances à la fa
mille.

Prochain Mariagef,
CHEVAUX d’Ontarioi sépulture

Michel de
eurent

mond. La levée du corps fut faite 
par M le curé Félix Dugal, qui of- 

M. l’ab-

ElleCYR-ROY. — Mlle Marie-Sadie 
Cyr de Ste-Agathe, Me, et M. Albé-
nle Roy de et-Hilalre, N. B., invi- Service de taxi jour et nuit, tou- 
tent cordialement leurs parente et jours à votre disposition. 
amis à assister à leur messe de ma- prompt et courtois. Appelez au té- 
riage qui a tira lieu le 10 mai à 9. léphone: 82-2. 
heures, dans l’église de Ste-Luoe de 
French ville,

beaux-parents, oncles, tante* et 
beaux-frères; on remarquait encore: 
Mme J.-E. Michaud, d’Edmm$d*ton, 
Mlles M.-Mal Clavette, la. «faMauLt

LA CHAMBRE NE 
SIEGE PAS AUJOURD’HUI 

La Chambre des Communes ne 
siege pas aujourd'hui, fête de l’As
cension. Le premier ministre a pré
senté hier une motion demandant 
l'ajournement à vendredi.

flcialt également à la 
bé 8. Azzie assistait au choeur.

te cercueil dt la croix étalent por
tés par les beaux-frères de la défunte 
Conduisaient le deuil : son époux, ses 
parente adoptifs, ses soeurs, ses

v
et Azzie, de euBaaUe. etc.
. Aux parente en deuil, “Le Mada
waska" offre se* sincère* sympathies.

Ralph PERUSSE, mm180, rue Victoria
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THE MADAWÀSKAIf you arc one of our subs
cribers give us your news ; 
we will publish it 

without any charge. WEEKLY NEWS і

ACHETEZ ICI EN TOUTE CONFIANCE I.-G. BOt
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ORANGES, ladonz... .26/ 
POMMES en boites .... 29/ 

PATATES, le peck 
BEURRE, 2 livres

A LTTHROUGHTOUT 
THE PROVINCE

Roll, Rolling AlongSUBSCRIPTION 
1 year, payable in advance $2.00 
In U. 8. A.

PERSONALS
Many fUows worry so much about 

wihalb they haven’t got that they can’t 
enjoy what they have.

2.50
FORMER EDSTON TEACHER 
DIES AT HARTLAND ■ L’hivi 

la toilette 
des quelqii 
mencer le і 

Get e 
devienne 
l’exemple 
pas que le 
la ville ne 
que propri 

Il ne 
z- les garder 

but, papie 
Non ! 

aux abord 
accumulés 
giène auti 
choses en 
en plus ar< 

Le pl 
toutes sot 
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Cette 
mites de 1 
approches 
parence la 
les visiteu

—Mrs. Prank Murchie entertained 
at a delightful bridge of four tables 
on Wednesday evening for the plea
sure of Mrs. A. W. Brebner. The 
guests included Mrs. P. H. Lftporte, 
Mrs. W. R. Clarke, Mrs. R. V. Mc
Cabe, Mrs. C. M. Rideout, Mrs. F. O. 
White, Mrs. J. R. Lockhart, Mrs. 
Douglas, Mrs. N. Franohetti, Mrs. J. 
M Stevens, Mrs. Robert England, 
Mrs. William Matheson, Mrs. A. .W. 
Brebner, Mrs. John Cade, Mrs. A. 
Desrochers, Miss Emily Babin and 
Miss Agnes Hebert. Prizes were won 
by Miss Hebert and Mrs. White, and 
Mrs. Brebner received a dainty guest 
prize.

—Mrs. L. M. Sherwood and Mrs. 
James Reith entertained the “Con
tractors” at Mrs. Sherwood’s home, 
on Friday evening. Prizes were won 
by Mrs. J. R. Lockhart, and Mrs. E. 
E. Stevenson.

—On Wednesday afternoon, Miss 
Bea McLean entertained a nuntiier 
of little boys and girls at her home 
on 21st Avenue, In honor of her little 
sister Mae’s birthday. Those present 
were Miss Lois Hutchison, Miss 
Greta Amos of Newcastle, N. B.,Miss 
Maly Scott, Miss Ruby McDermott, 
Miss Eileen Tracey, Miss May Miller 
Miss Lillian Bison, Miss Daisy Ed
monds, Miss Patty McLean, Miss 
Joanie Emmerson, Master Charles 
Connely, Master Robert MoQuarrie, 
and Master Archie McLean.

—Mrs. G. W. Matheson entertain
ed at two tables of bridge on Thurs
day afternoon. The guests were Mrs. 
James Reith, Mrs. R. S. White, Mrs. 
Jeanne Landry, Mrs. Patrick Four
nier. Mrs. D. H. Van Wart, Mrs. Wal
ter B. Morton, and Mrs. George La
porte. Prize was won by Mrs. Four-

10/Classified ads,Advertising.
60c first Insertion, 40c for subse
quent insertions. Rates of com
mercial advertising made known 
en application. Copy must be in 
our office an or before Wednes
day morning.

Appearances are somestimes de
ceiving. For instance, there was the 
mother who took her four-year-old 
son to the Art Gallery. They stop
ped before a pidture of the martyrs 
in teh lion’s den. After a few minutes 
Charlie started crying.

The mother, proud that this pic
ture had such an effect on her young 
ster, benlt over and said: “Now don’t 
cry, son, people are not thrown to 
the lions any 

Little Charlie looked up: "But, Ma 
ma,” he sobbed, “there’s a little lion 
over in the corner that isn’t getting

Hard Land, May 1. — Overcome by 
exertion while playing baseball with 
a number of boys on the grounds of 
the Hartland school yesterday after
noon, George Anderson, one of the 
moslt popular teachers on the staff, 
died while being carried to the school 
house, a few minutes before Dr. W. 
O. Chestnut, who was called, reached 
the spot.

Mr. Anderson came to Hartland at 
the beginning of the school year last 
fall and had made a hodt of friends 
here. He was teacher of Edmunds- 
ton High School a few years ago.

The body, will leave to-morrow for 
the home of his parents, Mr. and 
Mrs. Boyd Anderson: Little Shemo- 
gue, Westmorland.

' ' À
40/

Btes 
No. 2

Lynn Valley 
Standard 25cPECHES 2

News. — We will be pleased to 
pubMsh any social and personal 
news. Call the editor. Phone 76.

&
CHECKS OVER $6 
MUST BEAR STAMPS

*?-*■

Wllllam, the office wit, who has 
Just returned from a trip abroad, 
said that the one thing that impres
sed his modt was oh ©education of 
the children. “Why, in Paris,” Willie 
explained, “even the little children 
spoke French.”

I mWith the increase in the tax on 
checks now in effect, attention is 
called to the fact that persons issuing 
checks without stamps attached 
thereto are liable to a penalty not 
exceeding $50. Checks up to $5 are 
exempt. On checks from $5 to $100 
the tax is three cents. On all checks 
for more than $100 the tax is six 
cents.

Ttye section of the revenue act 
relating to this is as follows : “Every 
person who issues a check, payable 
at or by a bank, to which there is 
not affixed an adhesive stamp or on 
which is not impressed by means of 
a die. a stamp or the requisite value 
according to the requirements of this 
part, shall be liable to a penalty not 
exceeding fifty dollars."

LATE BATHURST MAN 
OLDEST MAIL CARRIER

Bathurst, May 1 — Narcisse La vi
gne, thought t ohave been the oldest 
active mail carrier in Canada 
buried here this afternoon, the fu
neral being held from his home to 
Sacred Heart Church. Mr. La vigne 
was 91 years of age and lived all his 
life at Bathurst.

Arthur GREENWOOD, former mem 
her of the British Labor Cabinet, 
who was victorious in the Wake
field by-election when he defeated 
Ernest Greaves, Conservative, by a 
few ballots.

Einstein’s theory that space is 
bent may not be so fantastic after 
all. From all reports, the world is 
broke.

TAXI! , 250,000 CORDS OF
Taxi at your service, day and night PULPWOOD IN FIRE

Prompt and courteous service. Call '------------------------------------
Telephone No. 82-2.

the situation still alarmingly serious.

Over 80,000 cords of wood have 
been destroyed by the flames which 
secured such a firm grip on the pile 
that the efforts of 1,000 -professional 
and amateur firefighters have mere
ly managed to keep It from running 
rioit through the village.

Ray Perkins complains that the 
light of his life goes out too often. He 
should strike a new match.

A friend of ours was looking for a 
good finish for his new automobile. 
He found it 
road track.

WELL KNOWN SCHOOL 
TEACHER DIES IN CAMP'TON CORDS CONTRIBUTE 

TO TIRE STRENGTH
Port Alfred, Que., May, 3. — The 

fourth day of fire In a huge pile of 
250,000 cords of pulpwood here found

Ralph PERUSSE, 180,
Victoria St.Campbellton, May 1. — The death 

of Miss Mary Irene Doyle, aged 22, 
of Jacquet River, which occured here 
this morning at the Hotel Dieu Hos
pital, will come as a distinct shock 
to hosts of friends throughtoult the 
province and elsewhere.

Miss Doyle’s school years 
spent at St. Michel’s Academy, Cha
tham, from which she graduated 
with honors in 1925. Receiving her 
superior first class teacher’s license 
she became a member of the staff 
of the Campbellton schools.

She leaves to mourn her parents, 
Mr. and Mrs. Paul Doyle, Bay View, 
Inn, Jacquet River ;
Dorothy and Carmel and two bro
thers, Guy, McGill University, and 
Robert alt home.

Interment will be made Tuesday 
morning after services in the Catho
lic Church at Jacquet River.
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The mills of the Port Alfred Paper 
Company, a subsidiary df Consolida
ted Paper Company, an atm in aa-

A station agerit wired headquar-
Madawaska Council 
Adopts Seeds Proposal Ouvertureters: "Man fell from station 

form in front of speding train 
Headquarters wired back: “Send 

more details quickly Is he dead ?” 
Agerit wired: ‘“Everything О. K. 
Train was backing up !”

What is a tire made of ? "Rubber”, 
says everybody. Brit that’s wrong. 
There’s rubber in a tire, of course, 
but there are cotton cords and wire 
cables, too. Across Canada people are 
getting curious about tires. The main 
reason is that the Goodyear people 
are offering money prizes to those 
who can guess how many cords are 
inside an average tire.

At first those who were interested 
ni making a guess were somewhat 
puzzled. “What is a cord?" they ask
ed. They were told that the best pla
ce to find out about the cords in a 
tire is a tire store. So they visited 
tire stores.

They were shown a cross-section of 
a modem tire. They were told that 
'the cords, sa plainly visible, were 
the skeleton of the tire; the frame
work that suplied the strength. This 
was ineresting, so they kept on ask
ing questions until they knew quite 
a lot about tires*

Across Canada the new sport of 
"cord guessing" has become popular 
overnight. In Halifax the Goodyear 
dealers say that old and young are 
showing a surprising interest in the 
inside of tires; in Winnipeg the sa
me story is true, and the guesses 
from Vancouver are piling up. Rural 
carowners are entering the contest in 
large numbers. In every centre in Ca 
nada there is a Goodyear dealer, 
where entry forms can be secured.

Any one can enter the contest by 
securing an entry form from a Good
year dealer, making the estimate and 
'ending it in on this form. Hi here is 

no entry fee and no other conditions. 
Nc’hing has to be purchased.

Six types and sizes of tires have 
been selected upon which to base the 
estimate. These are on view at all 
Goodyear dealers. It is the average 
number of cords in these six tires 
that is to be estimated. Dt is stated 
that only one or two people in the 
Goodyear organisation actually know 
the correct number, which is 
deposited under seel with a trust com 
pany. But in order that no one may 
have any special advantage, all 
ployees of Goodyear and other rub
ber companies and their families are 
debarred from competing.

fety
Mrs. F. o. White was a pleasant 

hostess at bridge on Friday after
noon, when the guests included Mrs.
N. Franchetti, Mrs. Archibald Fraser 
Mrs. Raymond Breau, Mrs. R. V. Mc- 
Calbe, Mrs. P. H. Laporte, Mrs. Ja
mes Reith, Mrs. W. B. Morton, Mrs.
Robert England. Mrs. Earle D, Nes
bitt, Mrs. William Matheson, Mrs.
Wallace Matheson, Mrs. E. W. O 
Chapman, Mrs. C. M. Rideout, Mrs 
F. D. Tweedie, Mrs. A. Desrochers,
Mrs. D. H. VanWart, Mrs. Douglas 
Stevens, Mrs. John Cade, Miss Emi
ly Babin, and Miss Phyllis Hall, 
zes were won by Mrs. Wallace Ma- 
the, Mrs. Archibald Fraser, and Mrs.
Raymond Breau. Mrs. Alex Dunbar 
and Mrs. F. Griffin were tea guests.
Mrs. F. Dodd Tweedie and Miss 
Phyllis Hall assisted in serving, and 
Mrs. Griffin poured.

—Robert England is spending se
veral days in Boston.

—P. K. Nanda who has been in’
Edmundston for the past three NOTICE IS HEREBY GIVEN that 
months, studying the pulp and paper by virtue of a power of sale contained 
industry at Fraser Companies’ Mills, 
left on Tuesday for Cornwall, Onta
rio, where he will continue his stu
dies with Howard Smith Paper Mills.
Mr. Nanda’s studies are under the 
direction of the government of In-

D’un Nouveau Magasin
Edmundston, May, 2. —special 

meeting of the Madawaska County 
council was held here to consider 
whether the offer of the Provincial 
Government with respect to sup
plying seed to needy farmers, would 
be taken advantage of. Warden Elias 
Daigle presided and all councillors 
with one exception were present. 
After considering the proposition, 
the council decided to adopt it. ,

there realliy isn’t much 
tense in writting any mroe jokes this 
week. You’d only laugh at them any-

Well LINGERIE
two sisters, Un nouveau magasin de Linge

rie ouvre ses "portes au public 
acheteur de cette ville .

Ce magasin offrira à ceux qui 
voudront bien le patroniser un 
bon choix dans les lignes de 
rue de l’Eglise,

NOTICE 0F SALE
JEAN’S

BEAUTY SHOPPETo Marie Albert and Belone Albert, 
both of the parish of Baker Lake, 
in the County of Madawaska, in 
the Province of New Brunswick, 
and Thomas Robichaud, of the 
Town of Fort Kent, in the County 
of Aroostook, in the State of Mai
ne, one of the United States of 
America, Assignee çf the equity of 
redemption, and to all others 
whom it may concern : —

Under the scheme, the 
purchases seed grain and supplies it 
to farmers on credit. Each parish ■ 
becomes responsible to the munici-1 
pality for grain supplied to farmers

council Pri-
Bdmundeton.

52, Church Street —CHAUSSURES 
BAS et LINGERIE 

—ROBES, etc.

L36T
A lady’s pur je was lost Friday last, 

in the parish and the Provincial Go- about the C. N. R. steion. Kindly 
vemment undertakes to assume res- remit to Railway’s Constable Nor- 
ponsibilityfor one-half of any loss mandeau and receive generous re- 
incurred. 1 ward.
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OIL PERMANENT 
$7.oo VOTRE VISITE 

SERA APPRECIEE

Nous nous efforcerons de vous 
procurer Qualité, Service, Cour- 
tolsleet Valeurs aux plus bas prix 
possibles.

With Shampoo FREE

(2*vn<*À/rU:xnf
the appointment of

THE EDMUNDSTON SHOE STORE
•s Exclusive Agents m this district ton—*

Other Permanent 
Nestle Permanent 
Finger & Marcel Wave 
Retrace

$3.00
$5.00in a certain Indenture of Mortgage 

bearing date the 24th day of June 
A. D. 1926, and made between Marie 
Albert and Belone Albert, of the first 
part, and Emma Levasseur, of the 
second part, and duly recorded In 
Book Z-3 at pages 532-537 as Number 
26259 of the Madawaska County Re
cords :

50c
35c MADAWASKA 

Printing OfficeMme Xavier Levesque
ГЙrue -3 l’Eglise, — Edmundston 

x-4-fe-7av.
For Appointments 

Call 348
dia

76, Church St — Edmundston, N. B.
t

THERE WILL BE SOLD, for the 
purpose of satisfying the principal 
money and Interest secured by the 
said mortgage, default having been 
made in the payment of the same as 
therein provided, at public auction, 
in front of the Count House In the 
Town of Edmundston, in the County 
of Madawaska, on MONDAY the 
THIRTIETH day Of MAY, A. D. 1932 
at the hour of 12.05 P. M. all the 
lands and premises described in said 
Indenture of Mortgage as follows :— 

“All that certain lot, piece or par
cel of land and premises situate, 
lying and being in the Parish of Ba
ker Lake, County of Madawaska and 
Province of New Brunswick, bounded 
and described as follows : — 

“Beginning at post standing on the 
western bank of shore of Baker Lake 
at the most northern angle of lot 
"D”; thence running in a southwest
erly direction along the division line 
of said lot “D”until it intersects the 
rear line of those lots; thence along 
the same in a northwesterly direc
tion forty rods to another post ; 
thence southeasterly along a line 
parallel with aforesaid side line ; 
and being forty rods distant from' 
the above mentioned division line of! 
lot "D” to another post standing on , 
the bank or shore of the Baker Lake ' 
aforesaid; and thence southerly a- 
long the same and following the va
rious courses thereof to the place of 
beginning. Being the southern part 
of lot "C” southwest of Baker lake 
containing sixty acres more or less.

“Also all that certain lot, piece or 
parcel of land and premises situate, 
lying and being In the parish of Ba
ker Lake, County of Madawaska, 
Province of New Brunswick, bounded 
and described as follows: — On the 
routheast side line by lot No. 17 in 
Tier Two SW of Baker Lake; on the 
southwest side line by a reserved 
road; on the northwest side by lot 
No. (11) eleven in said tier Two and 
lots number 13 and 15 In Tier 2 south 
■west of Baker Lake containing two 
hundred acres more or less. Being 
the same lands and premises deeded 
to -the said Marie Albert by Elise 
Kennedy-and Vital Kennedy her hus 
band by deed dated May Stet’A. D. 
1924 as It will appear by (tie Mada- 
waska County Records Book R-3 No. 
W663 pages 723, 724 and 725 of the 
•aid Records.”
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This means that you can now be sure of true 
fit and absolute comfort no matter what difficulty 
you may have experienced elsewhere in the 
past. Heel Hugger Shoes are made in 192 sizes 
---Widths AAAAA to EEE, Sizes 1 to 1 2.
A *Fit /or Every Foot.

A Style for Every Eye.

z z

r !

wm
і

T

V
-A /Moderately Priced. nCome in and let us sho.v you tm/v you can 

" Rcqain the Joy .*>f Yot/.bfd feet " AUTOMOTIVE
WORLD

sts rDon’t 7(
WHERE DOES THE GAS GO ?

à 0.beIf you want to get from your car 
the gazoline mileage it was designed 
to give, it is welle to be familiar with - 
some of the chief causes cf wasteful 1 
fuel consumption, most of which can

.H

Discouraged ?1
The flexible Prop-r-erch takes the body-weight off the nerves of the 
foot and distributee it as nature intended. No crowding and pinching 

—easy as an old slipper from the start.
be corrected Inexpensively when de-, 
tected. A service authority has ana
lyzed the various “leaks” in the ave- j 
rage gas tank, and presents a care-,

Jt ^ Prop-r-arch shoes fit bétter, look bet-
V Л ter, wear better. Get a pair today and
ЦР w forget your feet.

L8fui list of points to watch.
In the first place, poor mileage 

may be due to dragging brakes, tight 
wheel bearings, imperfect lubrica
tion, or under-inflation of tires. If 
all these parts of the running gear 
are in good order, wasted gasoline 
may some times be due t opoor com
pression in the motor itself, due to 
worn piston rings, leaking valve or 
cylinder head gasket: sticking, bro-j 
ken or improperly adjusted valves, or 
"alves incorrectly timed. Plugging 
of the muffler may be another cause, 
■>r the motor and manifold may be 
either too hot or too cold.

Causes of low gasoline mileage to 
be found in the ignition are: timing 
improperly set; incorrect firing se
quence; worn-out distributor points; 
or defective distributor cap; weak 
Ignition coil; defective condenser ; 
loose connections; cracked or 
spark plugs . Then we come to the 
carburetor. Too much fuel is used 
when the mixture is either too lean 
or too rich. The same is true if the 
choke is improperly used, or if the 
lng. Other causes are worn jets, worn 
auxiliary gasoline needle is not seat* 
metering rod, imperfect float lever, 

_ __________ damaged air valve spring, use of a

Edmundston SHOE, Store on
New Royal Building - Edmundston, N. В. I ™^°^^yhave tbe w

-
П ON’T lose the will to win 
•J .... don’t join the pessi

mists who see naught but disas
ter ahead —

Now is the time to substitute 
the word “Reconstruction” for 
“depression.”

rr-
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C’est 
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Don’t be discouraged. Lend a 
hand to reestablish confidence. 
Canada will see this through 
and emerge victorious.

IV During a previous depression, 
governments had to issue paper 
“Certificates” as a substitute 
fof_ money. Conditions were 
just as bad, only we have for
gotten.

Prosperity has always followed 
bad times — this is one of the 
laws of business cycles.

9
Comfort in each of the ••• cents9*

Г і -

Better times are coming !ЖAUTWe Carry A Complete Line Of Stockings 
For Ladies and Children

■LE MADAWASKA
«Together with all the buildings, 

improvement.-, <md appurtenances to 
the said lands nnd premises belon
ging-

Dated the asth day o« April A D.
18».

til
“YCJtIR LOCAL PAPER"VISIT OUR STORE —

— EXPERIENCE REAL SERVICE hr
Edmundston 

Laundry & Dry 
Gearing Co. Ltd

LET US “BOOST” THE B U SI MES S 1.... 

LET US WORK ALL TOGETHER 1 BUY LOCALLY 1
Втща Levasseur 

Mortgagee
(flgd) J E, Michaud 

flotticLtor for Mortgagee 
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GRAINES
de Semence
Paquets 

de Graines de 
FLEURS et 
LEGUMES

Empaquettées spéciale ment pour noue.

25c

■è
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I
■
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Щ-к ■

Peintures & Vernis

MARQUEACORN
43c
79C

Chopines
Pintes

Ж #

ч
COUNTER

CHECK
BOOKS

CARBON L-EAf 
CARBON BACK 

.STYLES

ORDERS TAKEN 
AT THIS 

OTPI C£

Extra!

PRUNES
de choix

7c 4 liv. 25c

CORSETS FOR SALE
As local representative, I offer 

for sale “Spencer” Corsets, 
tom-made, for Health and Dress 
purposes. Any lady interested in 
inspecting the styles and samples 
may call Mrs. Raymond Clavette, 
Phone: 90-2.
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IN ENGLAND
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A L’OEUVRE: NETTOYONS! tout Mitre. CORRIGEONS NOTRE LANGUAGE"a. N. TRIOOCHE
POUR LES« Nulle feuille du dehors ne peut 

•voir de titre à votre appui avant 
que vous ayez fait votre devoir en
vers votre Journal.

. NE orra» PAS : DITES PLUTOT :
— J’ai rv»ia quantité.
— D travaille au flottage de* billot*.
— Copie est un bon entraineur.
— Le coche Pontiac est beau.
— Une tasse de thé.
— Son camion vient.
— As-tu un pneu de rechange.
— Ton vérin est-il bon.
— Le réservoir est-il plein.

VARIETES CHOMEURS. L’hiver est disparu. C’est le temps de songer à faire 
la toilette de notre ville. Plusieurs citoyens ont profité 
des quelques beaux jours que nous avons eus pour com
mencer le grand nettoyage du printemps.

Cet empressement est louable, et souhaitons qu’il 
devienne général. Les autorités de la ville ont donné 
l’exemple en faisant nettoyer les rues. Il ne faudrait 
pas que le mouvement s’arrêta là. L’embellissement de 
la ville ne peut s’accomplir sans la coopération de cha
que propriétaire.

Il ne suffit pas de nettoyer les. rues. Il importe de 
les garder propres. On évitera donc d’y jeter tout re
but, papier, boites vides de cigarettes, etc.

Non seulement dans les rues, mais un peu partout, 
aux abords des habitations, des amas de saletés se sont 
accumulés au cours de l’hiver; il est contraire à l’hy
giène autant qu’à l’attrait de la localité, de laisser les 
choses en pareil état, quand le soleil va devenir de plus 
en plus ardent.

Le plus tôt ces déchets, rebuts, immondices de 
toutes sortes, seront enlevés, le mieux ce sera pour 
l'apparence générale de notre ville et la santé de notre 
population.

Cette tâche ne s’impose pas seulement dans les li
mites de la ville, mais tout particulièrement, à ses 
approches, le long des grandes routes : là surtout l’ap
parence laisse beaucoup à désirer, et malheureusement 
les visiteurs ne peuvent manquer de s’en rendre comp-

J’ai acheté aeék en bulk ;
П eat à la drive ;
Copie eefc un bon coaeh ; 
le Pontiac coach est beau : 
Une cup de thé ;
Son truck vient ;

As-tu un spare tire ;
Ton Jack est-il bon ;
La tank est-elle pleine ;

LA NATURE ET LES PROCEDES 
DE GUERRE MODERNES

Ses intérêts sont vos intérêts.і Dans un Journal régional, le Saint- 
Laurent, de la Rivière-du-Loup, quel 
qu’un attire l’attention du gouverne
ment provincial sur le fait que la St.
John River Storage Co., compagnie 
du Nouveau-Brunswick, s’est enga
gée, lorsqu’elle a obtenu le privilège 
de construire un barrage au pied du 
lac Témisoouata, pour emmaganteer 
des eaux et régulariser le débit de la 
rivière Madawaska. à faire exécuter 
à ses frais le nettoyage des grèves du 
lac. Le barrage construit et les eaux 
rehaussées, la compagnie n’a plus 
rien fait. Il reste une cinquantaine 
de milles de grèves à débarrasser de 
bois submergé et à nettoyer à fond.
Les conseils municipaux du voisina
ge ont demandé Jusqu’Ici en vain à 
la compagnie de tenir ses 
mente. Des milliers de gens de la lé
gion ont signé des requêtes pour que 
ce travail de nettoyage se fasse tout 
de suite, afin de donner de l'emploi 
aux chômeurs des parolssesavotel- 
nantes, parmi lesquels U y a de nom
breux chefs de familles employés Ja
dis dans les scieries de ce coin de pro 
vinoe, aujourd’hui fermées. Rien n’y 
fait: la compagnie ne boi^e pas. Et 
le gouvernement de la province, qui 
est censé faire respecter les engage- 
mnts pris par la compagnie du Nou
veau-Brunswick. n’a pas bougé non 
plus, Jusqu’ici. Le correspondant du 
Saint-Laurent se demande pourquoi 
“une compagnie qui tire profit des 
eaux du Québec pour se développer 
et donner de l’ouvrage au Nouveau- 
Brunswick* parait être libre de se 
moquer de ses engagements? Il est 
vrai qu’elle est une des nombreuses 
filiales de Y International Paper Co ; 
et celle-ci ne manque pas d’influen- 
oe Jusque chez nous même. Tandis 
qu’elle ne fait rien, les bûcherons et 
les chômeurs du Témiscouata se de
mandent comment s’y prendre pour 
empêcher leurs familles de mourir 
de faim D.’après le même correspon
dant, les seuls bûcherons qui ont eu 
de l’emploi dans les chantiers, — 12 
ou 14 heures de travail par Jour, — 
ont touché l’énorme salaire de $18 à
$24. par mois. Et oe sont des prtvüé- MA ^ ши. A - .л.д|| ІА11#
giés, car ils sont du petit nombre de W CAHAWAN ЯШВРРІР WHEAT COMPANY, LTD. 
ceux qui ont PU travailler. шшшшшашяшиЬі^шишшшшшашшшші^ішиашаяаишшшяяшишишпяишвшшшишишїашяя

Nul autre Journal ne peut connaî
tre si bien les besoins d’une localité 
que le Journal local.Même pour l’obsermtour superfl- 

flcdel, M est facile de constater que 
nombre de procédés usitée dans les 
guerres de notre époque sont vieux 
comme le monde, parce qu'employés 
par la nature. Prénom le camoufla
ge: noue le retrouvons dans le chan
gement de couleur <*» poils d’ani
maux selon la saleon ou le milieu am
biant, tele que le lapin de garenne, Je 
caribou pendant mirer; (tons les va
riations de teinte du caméléon, etc. 
Lee écrans de fumée produite par les 
navires de guerre ou les avions sont 
analogues aux procédés de la seiche 
ou du poulpe, ai les animaux ne dis
posent pas de gu asphyxiante ou la- 
crymatoires, le putois a Aaa disposi
tion le liquide que l'on sait. Une es
pèce de hannetons peut même lancer 
à aa proie de petite» bombe» de gaz 
qui la tuent en éclatant. Nous n’ap- 
prendrooe à personne que la tarpillle 
martne eet, en somme, une copie per
fectionnée de l’aime employée par "Je 
pdeeon de oe nom, dont les déchar
ge» électriques font périr d'autres 
potoxme et

dir la main de l’homme. D'autre part 
dans une étude publiée par le Jour
nal "L’Européen” noue Usons qu’une 
libellule a le pouvoir, en expulsant 
l’eau qu’elle abaoibe, d’utiliser la 
force de recul pour ae propulser: or, 
c’est là le principe de la torpille de

П cherche ce qui est utile à la po
pulation au milieu de laquelle 11 vit.

vesque 85, Régina Boucher 79, Hor- 
midstf Michaud 79, Lorette Michaud 
78, Grégoire Levasseur 71, Patrick 
Morin 69, Géniva Nadeau 67, Nor
man Lang 66, Stella Levasseur 57.

A. COTE, Inst.

ECOLE DE CLAIRProtéger vos intérêts, c’est ce qu’il 
recherche.

Grade IX — Gérard Paillard 93, 
Justin Lévesque 90.

Grade VIH — Ludovic Paillard 96. 
Gertrude Levasseur 90, Lionel Si
rote 74.

Grade VH — Benoit Levasseur 90, 
Lorette Martin 72, Claude Michaud

Travailler pour votre bien, voilà 
son but.qui est encore plus curieux, c’est 

l’emploi de véritables агама à tir par 
certains petits poissons qui poMè- 
dent une sorte de sartwcane à eau. Est-ce beau un peu, la science ? L’IMMIGRATION 

AUX ETATS-UNISau moyen de laquelle Us délogent H a fallu deux “savantisslmes" an
glais pour diviser un atêene en deux !leurs victimes des plantes aquati

ques où oellee-d se cachent. Le Jet 
est aussi une arme de la fourmi-lion. 
Cette dernière, non seulement bâtit 
de réelles chausse-tiapescommence 
Ingénieurs militaires, pour faire tom
ber sa proie dans son repaire, 
au besoin, bomberbe celle-ci avec des 
Jets de sable qui l’étouffent. H fau-

Washington, 3. — Le bureau de 
l’immigration annonce que 2,103 im
migrants ont été admis aux Etats- 
Unis en mars et que 2,112 ont été dé
portés.

Pendant oe même mois, 1,406 im
migrants sont venus d’Europe, 309

65.angage-
L'être “minuscuUssime" n’était oer 

tes pas de leur taille.
Grade VI — Lucien Lévesque 87,

Barthelémi Lang 79, Francis Clair 
76, Jeannette Martin 74, Annette Mi- 
chaud 61, Célina Levasseur 53.

Grade V — Berthe Paillard 89, Lu
cienne Albert 88, Paul Carmel Le- du Canada et 145 du Mexique.

1C Bennett vient de faire une dé
claration seneationelle :

Ш avoue avoir perdu le contrôle 
ét ee demande où l’on aboutira Idroit de longues page» pour citer

tous les cas similaires dévoilée par 
l’histoire naturelle. Qui pourrait sou
tenir, dès lara, que la guerre n'est 
pee dans la nature 7

George Nestler Triooche.

D’autres se demandent si l’on abou 
tira Jamais ? EXCELLENT POUR LE PRINTEMPSIU8.

ave même engour-peuvent

SHREDDED“Du train que ça va”, si le gou
vernement continue de faire des 
phrases sur le chômage, les^ chômeurs 
n’auront pas autre choce à" faire que 
de lire ce que disent ces autorités sur 
a question du chômage.

lch
>ile
nal seulement, on tend à établir un mouvement de retour à 

la terre. On y réussira en autant que les gouvernements 
se montreront aussi généreux dans leur entreprise 
qu’ils Vont été pour les industriels, dans le passé.

D’autres part, il importe que les gouvernements 
s’occupent des cultivateurs qui ont eu le courage de res
ter sur leurs fermes et qui, aujourd’hui, ont besoin d’ai
de pour acheter leurs grains de semence, les engrais 
chimiques, et faire face à d’autrs obligations impor
tantes.

ing
te.

HEATC’est la campagne canadienne, non la ville, qui at
tire le touriste. Le simple bon sens fera comprendre aux 
propriétaires des habitations situées aux extrémités de 
la ville, qu’il y va de leur santé de vivre dans un entou-

Perdu, le contrôleper
da-

eohrlété dans les promesses est 
aussi sage que sobriété dans la vi
tesse.

\\rage propre.
Nous sommes un peu en retard sur l’an dernier : 

hâtons-nous de reprendre le temps perdu ; les citoyens 
entreprenants n’ont pas besoin de sommation formelle Le comté de Madawaska, à une assemblée spéciale 
pour pratiquer la propreté et l’hygiène: ils savent qu’en de ses conseillers- la semaine dernière, a décidé d’accep- 
cc faisant, ils travaillent dans leur intérêt immédiât. ter la proposition du gouvernement au sujet du grain 

Le nettoyage en gros d’abord, aux alentours de de semence, 
sa maison, sur le terrain qu’on occupe et dans son en- Tout d’abord ce plan ne nous semblait pas très 
tourage, dans le jardin, quand il y a lieu, autour du avantageux et c’est probablement sans étude appro- 
garage, etc, est ce qu’il importe de faire sans plus tar- fondie que plusieurs autres comtés l’ont rejeté, 
der. Cependant, en s’arrêtant à considérer que nombre

de cultivateurs ne. дощ pas, ce printemps, en position 
d’acheter et de payer comptant leurs grains de semen - 
ces, il nous semble que c’est le temps propice pour 
mettre en pratique le grand principe de la coopération.

N’est-ce pas ce qu’offre le plan du département 
d’agriculture? De la coopération entre les individus, 
entre les cultivateurs d’une même paroisse, entre la mu
nicipalité et la province, pour permettre à nos cultiva
teurs de faire de bonnes semailles, n’e*t-ce pas une belle 
initiative ?

Au gouvernail de l’administration 
ou bu volant de l’auto: il y a ana
logie.

Ave* du lait eheud peur
he matins frai* — Avec

Oe'à rappelle que la saison de Tau- 
tomchlle est arrivée.

Au lait eu de la crime 
peur les matins plus doux.

D’année en année, les accidente 
vont se multipliant.< Fuit ee Canada avau du bli Canadian

Si l’on, mettait oes conseils en pra
tique, il y aurait moins de fatalités :

Arrêtez votre auto.
Laissez passer le train. 
Evitez le tombeau,
Ba-serrant fort vos freine !Quand on aura bien nettoyé,-Usera temps alors de 

penser à embellir quelque peu, de rafraîchir la peinture 
à l’extérieur de la maison, de faire la plantation dçs 
arbres et de semer des fleurs sur le parterre.

C’est le devoir de tout citoyen* de chercher de tou
te façon à rendre sa ville plus attrayante, et d’en être 
fier.

Démarrez votre char 
Laissez là corbillard 
Avec ses quatre rouée ; 
En sauvant votre cou !i

“ WHERE QUALITY COUNTS1" іEn allant en auto 
De même qu’en bateau. 
Première sûreté.
C’est la sobriété. VALEURS

SENSATIONNELLES

THE-Salada-TEA

SENSATIONAL
VALUES

Lionel LEBEL.ï Pour éviter la mort.
ivT Laissez là le record :

Au temps de la guerre les municipalités ont mani
festé leur générosité dans leur souscription pour la 
Croix-Rouge. Ils ont fait don de montants assez con
sidérables pour venir en aide aux blessés de la Grande 
Guerre.

Trop de folle vitesse 
Marque peu de finesse.Faits d’Actualité I

LB.
PASOO. pqt 1 liv. 

lb. pkg.www SDEGAS, N.-B.LA SEMAINE DU DIMANCHE marque jaune — Yellow label
Aujourd’hui, ce ne sont pas des étrangers que nous 

avons à secourir, ce sont nos gens, nos voisins, nos 
amis. Et ceux-ci ne demandent pas la charité mais le 
privilège d’obtenir du bon grain de semence qu’ils 
pourront payer dans six, douze ou dix-huit mois.

Et celui qui sera demandé à endosser un billet pour 
un parent, un ami ou un co-paroissien, ne peut-il pas 
s'entendre avec celui-ci pour obtenir une garantie sur 
la récolte, disons un boisseau pour chaque boisseau 
semé ?

FROMAGE Nouveau, liv. 11
New CHEESE, Ib............•»/
Shredded WHEAT 
Paquet - package ..
BACON tranché, liv.
Sliced BACON, lb...

Fromage

PRUNES, 2 livres 
Choke Prunes, 2 Ibs ... ■ 
SAVON Lifebuoy, ch. 
Lifebuoy SOAP, cake .. ■ 
GRUAU roulé, 6 liv.
Rolled OATS, 6 lbs .... ■

KRAFT 
Cheese

—Mlle 
chez elle
menade chez see parents et amie, au 
coure de laquelle, «Me a fait visite à 
la sucrerie.

—•Mime Georges Sirote de Ste-An
ne est retournée chez elle après avoir 
visité sa soeur, Mme Thomas Roy.

—Les familles Louis Beaulieu et 
3dmond Côté visitaient leurs parents 
à Rivière-Verte, hier.

—Mime Elise Dévot est revenue d’u
ne promenade à Bdmundston, ces 
Jours derniers.

C&Mdla Roy est de retour 
après fait une longue pro-La présente semaine est consacrée, dans la pro

vince de Québec, à placer sous les yeux des fidèles l’o
bligation pour tout chrétien de sanctifier le dimanche.

Il n’y a pas que dans la province voisine que le troi
sième commandement de l’Eglise n’est pas observé 
comme il devrait l’être. Le "repos dominical et la sanc
tification du dimanche ne sont pas des innovations dan* 
l’Eglise. C’est Dieu lui-même qui nous a imposé ce de
voir et l’a tracé sur les tables de la loi divine qu’il don
na à Moise.

Le culte de l’or, l’appât puissant du gain font ou
blier à un grand nombre de chrétiens, de nos jours, que 
le dimanche est le jour du-Seigneur, que le travail ma
nuel est prohibé, qu’en ce jour les esprits doivent mon
ter vers Dieu, les âmes se rapprocher de leur divin 
Créateur pour rendre hommage à sa Majesté suprême 
et chanter ses louanges.

Et il n’y a pas que l’Eglise qui prohibe les 
serviles ; les lois civiles défendent le travail, tout 
merce non autorisé par la nécessité.

Et pourtant, chaque dimanche, on constate que la 
lot est ignorée, sous diverses formes. Peut-on alors 
s'attendre que le bon Dieu nous bénisse et nous com
ble de ses faveurs.

La crise actuelle porte à la réflexion. . . . S’il y a" 
chômage aujourd’hui’ à qui la faute, vraiment ?

N’a-t-on pas trop travailler le ‘dimanche ?

.12

.16 1Le temps est à la charité chrétienne, il faut s’ai
der mutuellement. C’est sans doute ce qu’ont réalisé 
les conseillers du comté en adoptant le plan suggéré 
par le gouvernement provincial. 24cCanadien 

liv. lb 
Canadian

LE LAIT EAGLE 
L'A REMISE

Gaspard BOUCHER SIROP Crown Boite 
No. 5 
TinÛ SYROPgrand crime.

PIQURE 7 passer le eotr donne la frousse 
aux plus hardis.oeuvres 

com- FEVES Libby, bte No. 2 
Libby’s BEANS, No. 2 tin 
Confitures, Fraises, 40 one.
Strawberry JAM, 40z jar_
Blé d’Inde, 3 btes No. 2 
Standard CORN, 3 No. 2 tins

1П A Ananas Singapore, 2 btes
I " / Pineapple, Sliced, 2 tins___

POIS, 3 btes No. 2 
Standard PEAS, 3 No. 2 tins 
TOMATES, 3 gr. btes 
Standard Tomatoes,3 lge tins

■li-
On en ж ти même rebrousser che

min, parcequ’Ue ae croyaient seule 1Du travail pour lee sans-travail.

T, ’La femme prétendue moderne, sur 
tout la fumeuse de cigarettes a été 
dénoncée l’autre Jour à la Chambre 
des Communes.

L’on sait si lee ménagères y vont 
dans le bouleversement du “grand

Granulé ou 
Brun—Brown 
or Granulated 10SUCREé■її і devraient mettre leurs chô- 

à U* porte... liv.“L'habitude de fumer eet non seu
lement détestable, mais pernicieuse 
pour une Jeune fflle”, a déclaré le co
lonel Mulldns.

■ilbs. ■ iH y • autour *o malaona tant de 
travail pour lee soas-trmnfl.

Le commun des mortels Juge dune 
maison par-son apparence exMrieu-

Madsme R. Harvey, de Stony 
Mountains, Mem, eat une dee 
milliers de mime qui n’ont que 
du bien à dire du Lait Eagle. 
Voici ee qu’elle écrit: “Noua 
l’avons élevée au Lait Eagle 
depuis l’âge d’un mois. Elle 
a maintenant une année et elle 
a toujours été gaie et bien por-

iL’AIDE AUX CULTIVATEURS EMPOIS Chinois, pqt 
Chinese STARCH, pkg -— 
CAFE Tasty, le pqt
Tasty COFFEE, pkg--------
ALLUMETTES, 3 boites 
MATCHES, 3 boxes_____

CHIPSO, gros paquet
GHIPSO, lge pkg________
SAVON P & G, le morceau
P.G. SOAP, per cake_____
KISSES à la mélasse, 2 liv. 
Molasses KISSES, 2 Ibs___

П veut aumi qu'un défende la van-
te de la cigarette aux Jeunes gensAprès avoir dépensé des centaines de millions de 

dollars pour aider à l’industrie, au commerce, nos gou-;
Ф vernements constatent aujourd’hui que leurs efforts 

n’ont guère amélioré les conditions qui sévissent dans 
notre pays. Et pourtant ce fiasco était inévitable et fa

nai n’ont pas atteint leur majorité.re. і
* le» visiteurs d’une ville ainsi.O Sottise! diront ceux et oelles dont 

les actes en «ont remplis.
Bdmundston a lait du progrès de

ee «été, l’an dentier. — Simple bon sens, rétorqueront ceux 
qui en ont.elle à prévoir. Ж reste encore beaucoup à fake.Le Canada est un pays agricole. Les plus grands 

manufacturiers sont ceux qui exploitent le sol pour en 
tirer les produits nécessaires au maintien de la vie de 
son peuple.

Nos gouvernements, en dépit des conseils de gens 
éclairés, ont tenté de relever les conditions économi- 

. ques de notre pays en ignorant le cultivateur. Pris de Щ découragement, celui-ci s’est laissé tenté par l’attrait 
des villes, là où l’industrie et le commerce recevaient 
tant de faveurs.

C’est pourquoi, de nos jours, on retrouve dans les °“ 
villes tant de désillusionnés, victimes de l’erreur des
gouvernements. .... ................ .....

Depuis quelques mois, même quelques semaines гіто'гаМиї іпш

| BEURRE
Mayfield
BUTTER

Fresh EGGS 
OEUFS Frais

les berne mouvement* sont ceux qui 
n’oot pee «sue* d'esprit pour lee com
prendre, ou qui ont lntértt à le* 
pécher.

Si voue ae pouve* allaiter 
votre bébé, demandes le livret 
sur le Bien-être de Bébé, em
ployant le coupon ci-dessous.

SRNTte Umt Sur iébél GRATIS!

Смці ВиТтетїїТогії
і ■'иіНІи, gratia, ■■ «•
"U Вім-Etra de Bébé.”

Імаме l'évaluation, site embellissent

.17■ Le isfrslrtrtssunent ds 1» peinture 
de l’extérieur de sa maison et les «d-I douz. — dozenЛDerations ordinaire» ne feront pas

Le Journal local eA la meilleur 
ami de la famine.

I
Pommes délicieuses 14 І 
Delicious APPLES ül | 
La douz. — dozen__ " 1 1 Ж______I

H est Identifié мес he intérêts de

( )Ш SPECIAL!SPECIAL! 
ORANGES

Grosses—lge Sunkiat 01 (£ — 
La douz. — dozen —vu/" =

Vivre heureux, c’est vivre occupé.

té ds Hire рімег ^umThmUre1 *00 
deux sur 1s rue

d’une>.£; voleur spéclsle pour

П est ptditté par dee een» que
Ш4M

*H est votre ami de préférence fc

fe "Y " щШт
і T

—П a'ast pas de plue grande
gloire que de iiuuhemu poor la
langue de la patrie.—Jean Dopât.

—C’est presque une position so
ciale de tree jours, de parler fran
çais t la perfection.—J. Novicow.
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CELLE-CI ! ' C’est toujours
le Temps de la 
Moisson quelque part

©
Lac-Baker est venue dimanche sl- 
sitér sa ґЩе, Mlle Edna Pelletier, 
institutrioe, à l’occasion du aie an
niversaire de naissance de oelle-cl. ПіI clbaN£rc- Le CONNOR, N. B.

» C’est la crise. Tout le monde a 
perdu de l’argent. Les cultivateurs 
qui furent les plus richement établis 
par leurs parents disent qu'ils ne 
peuvent, dans les conditions présen
tes, établir leurs enfants. D’autres 
arrivent difficilement à attacher les 
deux bouts. Il en est de même dans 
chaque paroisse qui ne peuvent payer 
les impôts de plus en pllus élevés et 
rencontrer les intérêts dus sur des 
propriétés achetées il y a quelques 
années, et sur lesquelles ils avaient 
pourtant donné des montants consi
dérables en acompte sur le prix d’a
chat convenu.

Ailleurs, il en est autrement, par
fois.

Il y a quelques années, Mme Vve 
Ayotte amenant ses cinq enfants 
quittait la paroisse de Saint-Séverin 
comté de Champlain, pour essayer 
de gagner la vie de sa famille en tra'- 
v ail tant au défrichement des terres 
nouvelles du pays abitibien. Elle ob
tint du gouvernement des lots 39 du 
rang 10 de La Reine et 45 du rang 1 
de Dameloise.

Les années ont passé, rapides. La 
famille Ayotte s’est mise résolument 
au travail de défrichement. Sur 
ferme de Mme Vve Vve Ayotte ой 
peut voir 80 acres de bonne terre en 
culture, de grands pacages, de bons 
bâtiments de ferme, 8 vaches, d'au
tres animaux, des machines aratoi
res; enfin une ferme progressive, 
bien entretenue.

Ce n’est pas tout.
Les quatre fils de Mme Vve Ayotte 

esont mariés et ils ont chacun leur 
‘ferme, avec pllus de 100 acres de ter
re en bonne culture, de bons bâti
ments, des animaux, etc.

La seule fille de Mme Vve Ayotte 
est mariée à un cultivateur de la ré
gion: de sorte que toute la famille 
peut se rassembler aisément à la fer
me maternelle. Et ainsi, en dépit de 
la disparition de son époux pour un 
autre monde, Mme Vve Ayotte peut 
encore jouir de la véritable vie de fa
mille.

Sans argent, parce que courageuse, 
et ayant en vue le bien de ses en
fants, elle a trouvé au pays de l’Abi
tibi le moyen d’établir tous ses en
fants auprès d’elle, et de les établir 
comme elle n’aurait pu espérer lie 
faire dans les vieilles paroisses où le 
prix des terres est élevé, où il faut 
déboursés gros d’argent pour acquit
ter les taxes, et où le train de vie obli 
ge à des dépenses hors de proportion 
avec les revenus de fermes achetées 
à crédit.

Et dans le pays où vit maintenant 
Mme Ayotte, où ses enfants se sont 
établis, des cultivateurs qui ont de 
nombreux enfants pourraient facile
ment les établir, s’ils veulent leur 
fournir quelques centaines de dollars 
pour qu’ils puissent vivre en atten
dant de récolter suffisamment, et

Coin I*—Mesdames Adélard Nadeau et A- 
médée Dion ont fait un court voya
ge à Bdmundston, par affaires.

—M. Conrad Lévesque est allié pas
ser quelques jours à Bdmundston, en 
visite chez ses parents.

—M. Renaud Pelletier était de pas
sage à Сошки-,-samedi dernier.

—Mme Georges tiamours est de 
retour d’une promenade de quelques 
jours à Fort Kent, où elle visitait sa 
soeur, Mme Jérome Thomas.

—Mlle Nora Clair de Clair, est en 
vtfltte chez M. Georges Bernier.

Щ du PILLS—M. et Mme Georges Bernier sont 
allés visiter leur fllle, Mlle Dorilla 
Bemier, patiente à l’Hôtel-Dieu de 
St-B asile, dernièrement.

—MM. Maurice Whalen et Lionel 
Lavoie d'Bdmundston étalent en vi
site chez M. Jos. F. Lévesque, mardi 
dernier.

—M. A. E. Daigle, inspecteur, a 
fait là visite de nos écoles, vendre-

AvoceIІ Nous sommes habitués à considé
rer les événement du monde au 
point de vue de l'Est ou l’Ouest, mais 
il est intéressant de considérer l’épo
que où se fait la moisson d'un bout 
de l’année à l’autre, du Nord au Sud. 
Voici les époques dans les différents 
rays :
Janvier: Argentine, Uruguay, Chili 

et Australie.
Février : Nord de l’Egypte et Sud des 

Indes (fin de al moisson dans l’Hé
misphère du Sud et commence
ment. de la moisson dans le Nord>. 

Mars: Egypte, Tripolitaine, Maroc, 
et Indes.

Avrü: Perse, Mésopotamie, Arable, 
Asie Mineure, Syrie, Chypre et 
Mexique.

Mai: Algérie, Tunisie .Centre et Sud 
de l'Asie, Caroline du Sud, Géorgie 
Alabama et Louisiane.

Juin: Italie, Espagna, Portugal, Grè
ce, Turquie, Sud de la France, Ca
roline du Nord, Géorgie, Arkansas, 
Texas, Virginie, Indiana, minois, 
Kentucky, Tennessee, Oklahoma, 
Missouri et Kansas.

Juillet: France, Autriche, Hongrie, 
Roumanie, Bulgarie, Etat Ser- 
Croat-Slovène, Suisse, Sud de la 
Russie, Sud de l’Allemagne, Sud de 
l'Angleterre, New-York, Pennsylva 
nie, Ohio, Indiana, minois, Michi
gan, Missouri, Nebraska, Kansas 
et Oregon.

Août: Sud du Canada, Russie, Roy
aume-Uni, Allemagne, Belgique, 
Hollande, Danemark, Minnesota, 
Dakota Nord, Dakota Sud, Monta
na et Washington.

Septembre: Suède, Norvège, Sibérie, 
Nord de la Russie, Canada, Dakota 
Nord et Montano.

Octobre: Suède, Finlande, Nord de * 
la Russie, Nord du Canada, Narvè- < 
ge, Alaska (fin de la moisson dans 
l’Hémisphère du Nord et commen- 
cernent de la moisson dans le Sud) 

Novembre: Pérou et Sud-Afrique. 
Décembre: Birmanie et Argentine.

FFermier (çaçroR тнея
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IbrVour CAR E,ROSE SEDUISANT -r; ,v
dl.§ Un Accident d’auto

mobile peut vous coûter 
des centaines de piastres.

Soyez Prévoyants !
Assurez votre auto pour :

Responsabilités publi
ques—Damages aux 
propriétés—Colli
sion—Feu & Vol.

La nouvelle loi des responsabili
tés financières pour les automobi
les du Nouveau -Brunswick, est 
très sévères. — Ne prenez pas la 
chance de perdre votre license.

I AU CULTIVATEURC’est ce qu’elle est devenue. 
C’est le résultat que vous obte

nez, quand vous nous envoyez des 
vêtements pour être nettoyés à

'Ш8 —Mme Théodore V. Pelletier de

1 Avec
L'INSTRUCTION NECESSAIRE AU 

CULTIVATEUR
Une autorité canadienne passait 

dernièrement en revue les connais
sances essentielles que le cultivateur 
doit posséder pour bien diriger son 
exploitation et les résumait ainsi : 
Une bonne connaissance de l’anglais 
et des mathématiques; une forma
tion commerciale suffisante pour bien 

| tion pratique, obtenue sur la ferme 
conduire son industrie; une forma- 
même; des connaissances en science 
agricole et notamment- la chimie, la 
physique, la botanique, lentomologie, 
la bactériologie; une connaissance ap 
profondie des sujets les plus prati
ques comme l’horticulture, les récol
tes des champs, les animaux de la 
ferme, la mécanique, etc.; et une 
connaissance pratique de l'économie 
et du civisme. Pour la jeune femme 
qui doit passer sa vie sur la ferme, 
cette autorité recommande une for
mation pratique dans la question de 
la culture et dans les travaux de la 
maison—cuisine, couture, direction et 
hygiène. L'instruction est aussi né
cessaire au succès dans la culture 
que dans toute autre Industrie.

AiObtenez plus de valeur 
en achetant ce tabac 

“Burley”—le meilleur 
produit au Canada!

La durée est prolongée, les cou
leurs conservées et ravivées, la 
saleté éliminée scientifiquement 
et rigoureusement. Apportez nous 
vos broblèmes de nettoyage à sec

■
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Service d’appel et de livraison- 
service de blanchissage pour les 

hommes.

E.

,la

10? AvocaTéléphone 32-21 M imCollection et livraison dans tou
tes les parties de la ville. a*LE PAQUET Ai

SFMACDONALD'SG. T. KENNEDY R.-H. RICHARDS
27, rus de l’Eglise

EDMUNDSTON, N.-B.
Assurance générale

89. rue de l’Eglise — Bdmundston.
Ca

:

ArchiChemin de Fer

TEMISC0UATA QUAND PLANTER Т.ВЯ GRAINES 
POTAGERES

Le Service de l’horticulture du Mi
nistère fédéral de l’Agriculture vient 
de publier des conseils utiles sur la 
plantation des graines de légumes 
dans le jardin de la ferme; il recom
mande que les graines rustiques 
soient semées dès que le sol est prêt 
et que la tempérautre le permet. Les 
pois lisses ou ridés, les oignons, les 
radis, la laitue et les épinards peu
vent être semés dès que le sol se’st 
suffisamment ressuyé pour que l’on 
puisse le travailler sans le gâcher. 
Viennent ensuite les betteraves, ls 
carottes, les panais et les pois ridés; 
les fèves et les autres récoltes délica
tes sont semées ou plantées lorsque 
les gelées ne sont pllus à craindre.

VOYAGE A NEW-YORK 
$25.00 POUR DEPENSES

HORAIRE
En force le 30 Nov. 1931 
EXPRESS

Dép. Rivière-du-Loup 
Arr. Edmundston

GRATIS GRATIS SP
;

s’ils veulent défricher at cultiver ces 
terres pour récolter de quoi manger 
et non les exploiter comme un com
merce.

8.00 a. m. 
11.35 a. m os

Toute personne achetant un POELE BÉLANGER ou une LAVEUSE 
ELECTRIQUE de nous pendant l’année, aura droit de concourir pour 
le Prix ci-haut mentionné. — La Pleine Valeur en ARGENT sera 
donnée au Gagnant, s’il le préfère.

-EXPRESS
Dép. Edmundston 

Arr. Rivière-du-Loup,
MIXTE

Dép. Edmundston 
Arr. Connors, N. B.

MIXTE
Dêp. Connors. N. B 
Arr. Edmundston 
N. B. — Heure du méridien de l’es* 

Service quotidien, excepté le dliran-

Et le Service de Colonisation, Che
min de fer National du Canada, 
Montréal, Qué, facilite le voyage de 
ceux qui veulent aller visiter cette 
région.

I4.00 p. m. 
7.30 p. m.

12.35 p. m. 
2.25 p. m.

J. E. LAFORCE.

CompJ. D. CASTONGUAVLISEZ ET 
FAITES LIRE 

"LE MADAWASKA”
P.8.00 a. m. 

9.50 a. m \\ EDMUNDSTON, N. B. — rue Victoria — 1er FEVRIER, 1932. ;
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LES GROS RENDEMENTS SONT 
LES PLUS ECONOMIQUES 

L’un des meilleurs moyens d’abais
ser le prix de revient d’une récolte, 
par boisseau ou par tonne, est de 
produire de plus gros rendements par 
acre. Il entre dans la production d’u- 
re récolte bien des frais qui restent 
toujours les mêmes, que la récolte 
soit petite ou qu’elle soit forte; les 
frais qui varient directement avec le 
rendement sont peu nombreux. Le 
loyer de 1 aterre, la préparation du 
sol, les semences, les semailles, la 
coupe et les machines ne varient pas 
baucoup. quel que soit le rendement. 
Les frais de charriage, d’engrange- 
ment et de battage varient 
doute avec le rendement, mais ils ne 
constituent qu’une faible proportion 
du coût total. Sans doute la somme 
dépensée par acre est plus forte lors
que les rendements sont plus consi
dérables. mais il n’en résulte qu’une 
faib’e augmentation par boisseau ou 
oar tonne de récolte, à moins que ie 
coût du surplus de rendement obtenu 
ne soit plus considérable que sa va
leur. — Ministère de l’Agriculture, 
Ottawa.

Correspondance à Edmundston a 
vec le chemin de fer du Pacifique 
Canadien et à Rivière-du-Loup avec 
tous les trains d’express des chemins 
de fer Nationaux.

Pour plus amples informations 
prospectus, etc., s'adresser à 

T. N. Walsh, Agent Général du 
Prêt et des Voyageurs

I
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o oPOURQUOI RISQUER UN PNEU QUELCONQUE 
QUAND DES GOODYEARS NE COUTENT PAS PLUS?

! Bu
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• • і#Corporation de Prêt et Revenu

?Assurance financière pour la formation d’un capital. 
Edifice Quebec Power—Chambre 307—Québec 

$ 100,000.00 
65,000.00

Capital autorisé 
Capital souscrit et payé mШLe meilleur encouragement offert à l’Epargne, par des formes 

de Placements variés. Prêts à long terme, avec facilité de rembour
sement; intérêt aussi bas que 3 pour cent l'an; on prête 4 fois le 
montant du placement; capital fourni deux fois plus tôt que tou
te autre combinaison de mutualité financière. Pas de confiscation 
d’argent, pas de risque de perte.

Prospectus envoyé sur demande 
Président: Charles Auger, secrétaire : De la Bruière Fortier 
Vice-Président: Fortunat Gingras: aviseur légal: H.-Paul Drouin 
Trésorier: Alphonse Tardif. r

\
\

LFS ENGRAIS CHIMIQUES 
D tous les services que rend le Mi

nistère de l’Agriculture à Ottawa 
aux cultivateurs canadiens, il n’en 
est aucun peut-être qui soit plus uti
le que le service rendu par le Bureau 
des engrais chimiques de la Division 
fédérale des semences, qui est chargé 
de l'application de la Loi des engrais 
chimiques. Le personnel d’inspec
tion maintenu par cette branche du 
Ministère a spécialement pour tâ
che de voir à ce que tous les engrais 
chimiques offerts en vente portent, 
clairement indiquées sur le contenu, 
les proportions d’azote, d’acide phos- 
phorique et de potasse que renferme 
1 engrais. On exige que tous les 
grais vendus au Canada soient 
régis très et vendus sous une analyse 
minimum garantie. La quantité de 
chacun de ces trois éléments fonda
mentaux de fertilité doit être claire
ment indiquée sur le sac ou ■ 
étiquette solidement attachée

BU
I

Dé.1
» mail

Ш Afrb
vousReprésentant à Edmundston, N. B.

19 Rue Bemier,
Heures de Bureau:6 à 8 lires du soir

0000000000000000000000000000000000900000000000000

Tél. 87-1, Casier 135

De :! -î
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1Vous ne pouvez tirer d’un pneu plus de milles qu’on y en • 
créés. Le milleage n’est pas une question seulement de pesan
teur, de grandeur ou du dessin de la semelle. C'est une ques
tion de construction—la fabrication de matières de première 
ordre et leur mélange coordonné. Des pneus non balancés ne 
sauraient résister aux chocs et aux vitesses des courses actuelles.

Les pneus Goodyear sont parfaitement balancés. Les mêmes 
techniciens et les mêmes ouvriers qui nous ont donné la 
fameuse corde élastique Supertwiàt et la semelle All-Weather 
fabriquent les pneus où chaque partie est modelée en une unité 
parfaite. Dans les pneus tels que fabriqués par Goodyear, 
la carcasse et la semelle ne font qu’une. De fortes cordes 
Supertwist protégées et isolées dans du caoutchouc préparé 
par Goodyear, sont posées rang par rang — également — 
uniformément—défiant toute friction ou séparation.

La personne qui conduit suf des Goodyears est à l’abri des 
ennuis qu’elle a eus avec des pneus non balancés. Tous les 
risques sont diminués. La plupart sont éliminés. Les pneus 
Goodyear sont sûrs aux plus grandes vitesses. Us sont anti
dérapants. Leur construction parfaitement balancée défie les 
accès des freins modernes. La cause de l’éclatement, tant 
redouté et ci dangereux — échauffement par friction interne 

;st vaincue.
Les Pneus Goodyear donnent des milliers de milles en ser

vice supplémentaire—parce que ces milles y ont été créés— 
par Goodyear—le plus grand nom du caoutchouc.

!*h

■jpOUR ériger des murs, 
M plafonds et cloisons in-

%

JI
combustibles dans les:

Magasins Poulaillers 
Entrepôts Attiques 
Usines Soubassements 
Théâtres Maisons de 
Hôtels 
Fermes
Granges et pour 
Laiteries couvrir du 
Selleries Plâtre Défraîchi

sur une
. au sac

dans lequel lengrais est livré. Le 
Service d’inspection des engrais chi
miques s'acquitte si bien de 
che que tous les cultivateurs cana- 

I diens ou tous les acheteurs d’engrais 
I chimiques peuvent être sûrs de re
cevoir la quantité de principes ferti
lisants pour laquelle ils paient.

V, r
і €ta-

Campagne 
Vérandas—

Le Gyproc ne coûte pas 
cher. Rapidement posé, 
cloue et scié comme du bois, 
excellent isolateur, très rigi
de, on peut le recouvrir de 
papier-tenture, le diviser en 
panneaux, ou le traiter au 
Gyptex ou à PAlabastine.

£m :
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On reconnaît facilement le Gyproe. 
Chaque feuillet porte son nom et 

est bordé d’une bande verte.ЩШ
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MONUMENTS
FUNERAIRESGYPSUM, LIME AND ALABASTINE, 

Canada, Limited 
Montréal P.Q. En granit et en marbre. — De

mandez les prix et voyez 
les différents modèles.

13M

Щ
Service d’Ambulant#

Voiture automobile modems, 
Service Jour et Nuit 
Téléphonez 138-31

■Ш-
■ y

J.-B. tuf bEn Vente chez,/>:Л
ENTREPRENEUR 

UE POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

J. W. Hall Edmundston, N.-B.
PLUS DE GENS ROULENT SUR DES GOODYEARS QUE SUR TOUT AUTRE PNEU /■
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COMBIEN « CORKS SUMUTWIST

EN MOYENNE DJUttUNhEU G000YEAM

*30D0?
EN ARGENT

En argent 
$1,000.00 

$500.00 
$200.00 
$100.00 

5 prix chacun de $50.00 
9f prix chacun de $10.00

1er Prix 
2ième Prix 
îième Prix 
-tième Prix

Entrez chez le Vendeur 
de Pneu» Goodyear et 
voyez l’etelege qui 
vous aidera à gagner 
un de» prix en 

argent.

Demandez un blanc 
d’entrée et le livret 
sur le» règlement» 

du concourt.

Faites de suite? Gagnez une 
partie de ces $3,000.00 en 
«senti Fin du concerns, 5
Juin.
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ALFRED B. PELLETIER
STATUAIRE

Manufacturier et Marchand de 
Monuments et d’Epitaphes 

Pierre égyptienne — Granités 
— Marbres. —

ST-BASILE,
Co. Madawaska, N.-B.

1er sept. ’33.
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NOUVELLE
cloison murale 
incombustible

GYPROC
IVOIRE

Des milliers de milles extra 
dans ces pneus Goodyear 

parfaitement balancés
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8 La Crème à la 
Glace est ene 

Vraie Nourriture
Cartes d’Affaires | Ж MAI mSoulagea

sesAU FOYER (Consacré t la Ste-Vterge)PIEDS
Nouvelle lune, le 1,

Premier quartier, le 11,
Pleine lune, le 30,

______ Dernier quartier, le 26.
1|D| Ve ap. Pâque», asTphïl et Jacq. 
2|L Rogations. S. Athanasê " 
3!Mi Rogatione. BVe Monique.
4|Mi Rogatione. Ste Monique.
6|J | Ascension. 8. Pie V.
6!V| S. Jean dev. la P. Lat.
7[S[ S. Stanislas.

I k Avocat k

І I M.-D. CORMIER I
M-P., од., MA.

Щ |. Notaire Public
O. P. : « - TM. : 42

В I Edmundston, N.-B. I

Avocat m)
La faveur dont Jouit la crème à la 

. glace au Canada ne cesse de croître, 
) s’il faut en croire les rapports officiels 
' du Ministère de l’Agriculture, à Otta

wa. C’est un produit qui contient tou 
tes les qualtiés nutritives du lait et 
qui, outre ces qualités, renferme du 
gras de beurre sous forme de crème 
ou de beurre doux. La protéine est 
la protéine du Mit, et les vitamines 
du lait se retrouvent toutes dans la 
crème à la glace, tendis que le sucre 
employé dans la fabrication de la 
crème à la glace (sucre de canne, de 
miel ou d’érable) est un aliment pro- 

пш duoteur d’énergie. La crème à la gla- 
Щ “ «et feaàraeit une nourriture et de- 

Щ vrait, semas telle, toujours figurer 
■ sur> mena, car elle Joue un rôle im

plus importants dans le maintien de 
la santé, de la force et de la vigueur 
C'est l’un des aliments les plus im- 
Dortants pour les malades et les con
valescents, et c’est un des rares ali
ments qui soit très savoureux tout 
en étant très nutritif.

F. Dodd Tweedie 4!
J’ai été un homme, oe La fausse modestie est 

le dernier refinement de 
la vanité. — La Bruyère.

qui signifie un lutteur.— 
Ooethe.S ЖEdifice LONG, 

rue Canada Шiv

a Fleurs Naturelles 
[pour toutes occasions

It contre Rhumes. Toux. Cram peel 
d'Estomac. Asthme. Cicatrise Bleasursa.
mSstSijafs.wssS.

■ *r
ШШкіі -

4 Edmundston. N.-B.
6IDI D dans Voct. Лрр. de S. Michel 
9|L' S. Grégoire ‘ -

10|Ml S. Antonin.
11|M| S. Maxime.
12 |J I S. Nérée.
13|V| S. Robert Bellarmin.
14|Sj JEUNE. S. Pacôme.

CAMBER
THE FLORIST 

Woodstock, N. В.
TelephOE» No. 17-21

AvocatAvocat-"■f
J.-E. MICHAUDAlbert J. DIONNE Î5ÎDI Pentecôte.

Toutes commandes seront exil. L. P.». A.

Notaire Public
16|L] 8. Übald. ----------
17 MI S. Pascal Bayl.,
18ІМІ Q.-Temps, S. Vincent.
191J I 8. Pierre-Oélestin.
20jV| Q.-Temps, S. Bernardin de 8.
2116| Q.-Temps, 8. Hospice.
22|D| T. Ste Trinité. 8. Emile.
23ILI S. Didier. " -------
24 і M SS. Donatien et Rogat.
25 M Ste Mad.-8oph. Barat.
26 |J | Fête-Dieu.
27|Vj S. Bède le Vénérable.
28|Sj S. Augustin.
29 D lie ap. Pent. Sol, de la F.-Piêü
30 L; Ste Jeanne d’Arc.
31 M, Marie Médiatrice.

* . Pédites avec promptitude.
■

ІРИЕ DE LA DOüLEIEdifice LONG

Edmundston, N.-B.■ Palais de Justice

Edmundston, N.-B, ISERVICE D'HYGIENE 
DE L’ASSOCIATION 
MEDICALE CANADIENNE

Comment Conserver 
la Santé

: à la Tunisie claire, au Congo belge, 
au Cambodge, à toutes nos colonies...

Je suis monté tout en haut de la 
tour de l’Afrique occidentale fran-

Puis Jê suis allé me recueillir aux 
Missions, dont le ministre des Colo
nies a dit: “Tous les pavillons sont 
intéressants; mais l’émotion, elle est

ris, tant décrié par les pharisiens du 
monde, elle fut d’une belle tenue mo
rale et d’un grand enseignement re-

La religion ? Elle s’affirmait par 
tout !

On la voyait sourdre du fond des 
millénaires

On touchait du doigt la preuve du 
consentement unanime de tous les 
peuples, depuis le temple d’Angkor 
jusqu’au petit autel pieusement dres
sé dans la case de l’Annamite à :a 
mémoire des ancêtres.

Et plus d’un ouvrier, en voyant 
Dieu ainsi partout, sous des formes, 
hélas! trop souvent erronées, ridicu
les, odieuses, mais Dieu tout de mê
me, a pu penser qu’un sentiment de 
cette envergure n’était décidément 
pas à la merci d’un petit quelcon
que instituteur franc-maçon, et que, 
la superéminense du christianisme 
était telle qu’il n’avait, lui, qu’à 
ter simplement chrétien, comme tou
te sa lignée.

CollecteursAvocat;

!
Credit Guarantee

A.P.N. McLaughlin Percepteurs de 
, Vos Crédite en souffrance L’histoire nous montre que les 

hommes du Moyen Age craignaient 
les épidémies comme des manifesta- 

I Lions mystérieuses, ne savant d’où 
elles venaient, et en ignorant com
plètement la cause. Il n’est pas sur
prenant, donc, qulTs venaient à les 
considérer comme étant d’origine sur 
naturelle.

Quand noue ignorons la cause et 
le mode de propagation d’une mala
die, son contrôle nous est difficile. 
Mais une fois oes renseignements ac
quis, nous sommes en voie de préve
nir la maladie dont ill est question, 
pourvu que tous s’en préoccupent.

Certaines maladies se propagent 
Г ar moyen de l’eau, du Mit et des a- 
liments, donc il n’y a que très peu 
de responsabilité personnelle à l’é
gard de oes maladies, pourvu que le 
service de santé aie les pouvoirs né
cessaires pour l’emplôi du personnel 
et pr.nr sq pourvoir de l’équipement 
dont il a*besoin. Il len est d’autre 
cnose quand ü s’agit des maaldits 
contagieuses. Four prévenir ces ma
ladies, il nous faut de l’appui finan
cier et, de plue, le concours de toute 
la population.

Nous constatons qu’il s’est produite 
une augmentation dans l’expectation 
de la vie, et nous pourrions attendre 
encore prolonger M vie par une ving
taine d’armées si nous mettions en 
pratique nos connaissances autour 
de la prévention des maladies. En 
d’autres termes, nous abrégeons nous 
mêmes notre vie parce que noue ne 
pratiquons pas les prescriptions de 
l’hygiène.

Nous devons comprendre que la 
responsabilité de mettre nos connais
sances en pratiqué est la nôtre. Ni 
notre médecin ni le service de santé 
ne peuvent le faire. C’est à nous de 
nous mettre en garde contre les dan
gers qui nous menacent.

Four Jouir de la vie, nous avons 
besoin, non seulement d’échapper à 
la maladie, mais aussi d’être en plei
ne possession des attribute qui font 
tation, un sommeil suffisant, du bon 
une bonne santé. Une bonne alimen- 
air, des habitudes régulières, voilà 
les pointe essentiels qui font la san
té de ГIndividu. En plus, nous devons 
nous mettre è l’abri des maladies 
contagieuses et évitables, et de faire 
tout dans notre pouvoir pour proté
ger notre entourage contre leurs as
sauts. Notre vie nous sera ainsi plus 
heureuse, et nous serons en mesure 
de rendre service aux autres.

la prescriptions de l’hygiène sont 
très raisonnables. Vous pouvez vous 
en demander le pourquoi et vous 
trouverez que oe’st toujours le bon 
sens qui les inspire, parce qu’elles 
sont appuyées sur des connaissances 
scientifiques. Lorsque vous lisez des 
conseils qui prétendent avoir pour 
but de promouvoir la santé, deman
dez-vous, d'abord, s’ils sont basés sur 
des données scientifiques. SI oui, ac
ceptez-les, et mettez-les en partique. 
St non, rejetea-les, et fiez-vous à ce 
que voue enseignent des autorités re
connues.

Pour questions au sujet dé la santé
en général, écrire à l’Association
Médicale Canadienne, 184 rue Col
lège, Toronto. XJne réponse per
sonnelle sera envoyée par écrit.

Notaire Public
39, rue Canada

Edmundston, N.-B.
O. P. : 734 — T6L : 328

i: Les Pilules Végétales 
Font Cesser Constipation 

et Migraines
Jadis affligé de Constipation, de Mi
graines et d’indigestion, M. V 
écrit: “Ce fut un jour bienheureux 
celui où un ami 
Carter’s Little Liv 
tate ont 
Etant

En effet, ici, on n’est pas seulement 
devant l’effort matériel. Ici, il y a le 
martyre le martyre du sang le 
long martyre de M solitude èt de M 
lèpre. Il y a tout l’idéal religieux, en 
ascension vers l’unité du monde, 
dans les bras du Christ

: Campbellton, N.-B.
:

LE DERNIER JOUR un air plus léger 
sorte de tendresse dans les frondai
sons encore survivantes et au coeur 
des dernières fleurs.

Le soelil se montrait de al fête, en
veloppant du pâle chatoiement de 
ses rayons tous les pavillons, parmi 
lesquels beaucoup semblaient être 
faits pour des caresses plus chaudes. 

— o —
Je suis entré par la Porte d’Afrique 

où un détachement de spahis caraco
lait sur des chevaux tout blancs 
J’ai dit adieu au Maroc sourcilleux,

où il y a une . H
Architectes me recommanda 

Pills. Les 
: été merveilleux.” 
PUREMENT VÉGÉTALES, 

le® Petites Pilules du Dr. Carter pour 
le Foie sont un tonique doux et efficace 
pour le foie et les intestins. Sans égale 
contre Acidité, État Bilieux, Vilain 
Teint et Indigestion. Pqts roug. s, 25c. 
et 75c. Exigez les Carters

t;
(La Croix)

Je viens de passer quelques heu
res les dernières . à l’Exposition 
coloniale.

Je l’ai regardée avec des yeux de 
tristesse et de mélancolie, comme on 
regarde une belle chose qui va cesser 
d’être

C’était par le radieux matin d'hier 
matin d’automne, où l’on respire

Et penser que, demain, les portes 
de cette Exposition seront fermées ! 

Demain, les démolisseurs arrive-
BEAULE & MORISSETTE

ARCHITECTES
SPECIALITES : Edifices publics et refigieuB»

constructions à l’épreuve du feu.

ALBERT MORISSETTE
* t.A A. A A.-f.Q R.t.C A

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC л

Et de tous oes bijoux d’art 
toutes oes visons de pays enchantés 
et lointains qu’on chérissait déjà, les 
terrassiers feront des décombres et 
des plâtras dans de la boue

Sunt lacrymae rerum 
y a des larmes des choses 

Toujours est-il que l’Exposition fi
nit en beauté.

Celui que les dieux aiment meurt 
disaient les anciens.

de

OSCAR BEAULE Oui IIS./V Angkor 
C’est par lui

J’ai prononcé son nomA.A.P.Q. & R.IC.A COIN DE LA BONNE 
CUISINIERE

par son tempi le 
que Je dois passer pour sortir.

II est 4 heures du soir, et le soleil 
étire derrière les hautes tours grises 
les voiles mauves de son coucher.

Je ne voie plus les milliers de dé
tails trop lourdement accumulées 

Le temple est devenu
H ln’apparait plus que 

dans sa synthèse générale

Щ
L’Exposition a six mois !
Four ces six mois, on a dépense 325 

millions 1Un document humain PORC ROTI
Composition : —

Cuisse de porc, 2 oignons. 2 ca
rottes — petit navet, 2 branches de 
céleri, petits oignons. 1 cuillerée a 
thé de fines herbes. 1 once de beur
re, 1 chopine de sauce, sauce aux 
pommes, sel et poivre.
Préparation : —

Coupez le porc en rtanches étroi
tes et minces. Tranchez les légumes, 
excepté les oignons, mettez-les dans 
une terrine, saupoudrez de sel et de 
poivre, ajoutez !es fines herbes. Met
tez la viande dessus, et faites cuire 
dans le fourneau. Une demi-heure 
avanbde servir, pelez les oignons et 
faites-les frire dans du beurre chaud 
Servez la viande sur un plat chaud, 
garni avec les oignons. Servez la sau
ce dans une saucière.

Comptables
P. Lansdowne Br.yei

une masse
d’ombre— o —

Il ne faut pas les regretter !
Jamais la France, si petite terri

torialement, ne s’est autant affirmée 
le clair cerveau et le coeur chevale
resque du monde.

Jamais le visage de mop pays n’a 
apparu plus gr^nd, plus beau à la 
terre entière.

Non seulement la France a gagné 
la guerre qu’on lui a imposée, mais 
après l’avoir arrêtée, cette guerre, 
juste à la minute où elle n’était plus 
imposée, nous montrons à l’univers 
que notre plus grande gloire, oe n’est 
pas l’épée, mais le rayonnement de 
bonté, de civilisation et d’apostolat 
de la France au travers des peuples.

"1 ES SEULES moses qae Je pea- 
b nède et qmi valent toujours 

mm M dollar sont mes trois 
de M Confederation life!

W. Clarence McNiece
C. A. • C. P A.

. „ dans
ses lignes nobles et son élancement.

Et j’ai l’impression que le soir d’u
ne vie chrétienne doit être quelque 
chose comme le soir de ce jour 

Les détails, les petitesses, les mes
quineries de l’existence sont prdus. 
noyés dans l’ombre auguste de la 
Mort approchante 

U ne reste plus devant l’Eternité 
que la synthèse, les lignes nobles, l’é
lancement d’une belel âme 
Dieu.

Peut-être faut-Ш entendre dans 
ce sens les paroles divines qui re
tentiront bientôt, en la nuit de Noel : 
“Paix sur la terre aux hommes de 
bonne volonté ! ”

Je jetai un dernier coup d’oeil 
Et il me sembla que, tous oes 

villons des plus sauvages comme 
des plus civilisés, montait 
plication vers Celui 
sûpreme espoir des 
niai regnum tuum ! 
gne enfin arrive !

■ SfSêfcWBt Ратаї, «літі 1rs
BELYEA ET MCNIECE 1 IS .1" т’аувМ prodlgaé, voire 

nyrl.ial.ut B y a phOTeer» 
afaa, ri appliqué «nr plu. r 
par» «r mes rtvmas à rachat 

vMÎ Héla#! Comme 
aaib l'argent était

COMPTABLES LICENCIES 
Dans La Province De Québec Et Au Canada

<r
Auditeurs Pour La Ville de Campbellton 

Lot Comtés De ReStigouche Et Gloucester, N. B,
; Bureau: St-Jean, Moncton, — Campbellton, N. B

tant de
n fçrilr à gagner. Je faisais des

O o affaires,_______
. eore ear їв boeree. B tôt vrai ne
JeplaçaJs mee fonds dans des obligations et antres 

1«e Je croyais sûres et solides 
ment elles ne fêtaient pas.

vers son

MJ’al perdu toot oe que J’ai gagné et

Dr A. M. SORMANY
RAYONS..X - TRAITEMENTS ELECTRIQUES

DE TOUTES SORTES

TARTE AU CREME 
DE CITRON

comntc. Dm nmlété. todnettielle. dont fai acheté le,
dêndê»;

ÜT ,emllk bkn Protégée contre tentesleséyén-

à la Confederation Life”.

pa- Cот position : —
4 oeufs. 1 tasse de sucre. 2 petites 

cuillerées à soupe de farine. lVz tasse 
se d’eau bouillante, le jus et l’écorce 
râpée de deux citrons.
Préparation : —

Battez lqs jaunes et les bMncs 
d’oeufs eépieAnen.t; aux jaunes a- 
joutez le sacre, M farine, le jus et 
l’écorce des titrons et l’eau bouillan
te. Faites cuire au bain-amrie et 
quand ça commence à épaissir, ajou
tez M moitié des blancs d’oeufs bat
tus en neige. Brassez bien et laissez 
cuire jusqu’à l’épaisseur désirée. Ser
vez-vous de la balance des blancs 
d'oeufs pour faire une 
Pou pour rouvrir la tarte Quand vo
tre crème eera refroidie, emplissez 
votre tarte qui sera cuite, et mettez 
votre meringue sur le dessus; faites 
cuire dans un fourneau

Il nous faut garder une tendrjesse 
de reconnaissance pour le maréchal 
Lyautey et tous ceux qui l’ont aidé.

Alors que les politiciens “politi- 
quaillaient" lui. il a préparé l’apo
théose de l’oeuvre colonialè.

Et, optimiste jusque dans la» moey 
Me. M l'a fait rayonner cantine un 
ptoare, précÉBéznant pendant catte an
née, qui fut eintotre.

Année de pluies
année de dissensions in

année de ruines

\
une sup- 

qui incarne le 
peuples : Adre- 
' Que tn rè-

ê Heure de bureau j-r , _
• ùeerc» à midi — 1 hre à і hre* «a Гaprès-midi 

— 7 4 9 heures du soir où par rendeg-voue.

V*IU ce qu'un лиши* «luit teraUi 
«'uairanee •ddltlenneUe. Et tmm 
рш» demandé d'seheter enure de 
tade était de ueelr ai m eaaté «a 
uceéa la visite médicale.

— O —

C'est éama eea sentiments que J’ai 
lentement quitté l’Exposition colo
niale qui, demain, ne sera plus que le 
souvenir de tant d souvenirs !

Pierre L'ERMITE

MM. I» tmlebtiM-

anné de chô
V'"" ■" P*1—то* 4. “fZZlèn yrtb. s^, «^1,

и*—» xrczzxi sïïsrâs EEF- ш ■”■***"
nn certificat de penal en de la ÔIndedaeaUan Life, 
nene anneaens ne eewyea yeer fi
fn cm enta.

temationales
Année, où la vieille et noble ci

vilisation latine est durement châtiée 
de s’être laissée prendre aux formu
les farouchement utilitaires d’un 
monde néfaste : Vie intense ! . . . 
Surproduction !

Taylorisation !
Année, pendant laquelle Dieu 

semble avoir voulu piétiner la scien
ce moderne

r à u 
Ite de

N,sBooooaoaoooocoooooooooooooooooooo Cl Imwi.
► BUREAU DE FUCEMENT:- meringue

PRIEREI
Confederation life Aaeoeiation, Toronto.
Prière Ля т’япиярег Лев ЛИяОв m tufet Лв voe policée è 
revenu яимиї et 4e voe eertifieet* Ля peneiou.

Standardisation!Désirez-vous un emploi comme servante dans un hôtel ou 
maison privée? Donnez-nous votre .nom et vos références. 
Avez-vous besoin d’une bonne servante? Nous pouvons 
vous en trouver avec de bonnes qualifications.

pour demander à Dieu la procla 
maton du dogme de l’As

somption de Marie.
O Très-Sainte Trinité, par vo 

tre amour infini envers U. Vierge 
Marie Immaculée, notre Mère et 
Souveraine, acoordez-nous au plus 
tôt la définition dogmatique de sa 
Glorieuse Assomption.

I pas trop 
chaud jusqu’à ee que M meringue soit
Jaune.

où des peuples im
menses et affamés en sont à la carte 
de pain, alors que d’autres Jettent 
blé à leurs porcs, ne sachant plus 
quoi en faire !

Et voici l’Exposition coloniale, gaie 
variée, pleine de lumière, et gonflée 
d’espoir quand même.

Ni

: GATEAUX FRAIS ET DELICIEUX
De La Célèbre Marque “JAMES STRACHAM” 

ï de Montréal —i Différentes Sortes.
À Vendre Chez

PHILIPPE MONETTL

SAUCE AU BOEUF POUR 
VOLAILLES, ETC.

Prière d écrire UsIMcmcat м ea мгмМгм d‘
Composition :X f 

Une demi-livre de boeuf 
sel et poivre.
Préparation : —

Prenez une demi-livre de boeuf 
maigre, coupez-le en petite morceaux 
mettez-les dans une casserole

Confederation Life
. Slip. Social Association TORONTO

maigre,
N. B. — Cette prière, au verso 

d’une jolie image de N.-D. de l’As
somption. est envoyée gratuite
ment à qui en fait M demande 
aux “Annates", moyennant 3 sous 
pour fiais d’envoi.

і

Tous les peuples ont tait ftte à oe 
panache blanc, érigé au milieu de 
tout ce noir.

Ils ont constaté que, dans ce Pa
il Edmundeton.l 
аоадвоооооопоооооооооооооо

„„ N.-B avec
une chopine d'eau et faites cuire 
doucement pendant trois ou quatre 
heures. Coulez et assaisonner.

%

Bt Tonnerre, cette fois, prépara un 
Et de nouveau les deux amis ren- 

méMnge de Henneeeey et de syphon, 
dirent un hommage au dieu de M vi-

—J'ai mieux que ça encore, reprit 
Fringer.

—Qu’est-ce donc ?
—Rutten est dans oet hôtel.
—Vraiment? s’écria Parsons avec 

un éclair de Joie dans ses yeux Jau-

Et Tonnerrealluma le cigare qu’il 
venait de dhoislr. et se laissa choir 
sur un fauteuil, tandis qu’Alpaca se 
rendait au bar de l'hôtel.

silencieusement la main. Mais le pe- 
tn vieux, avec so.i visage glabre sur 
lequel se peignait le plus grand étirn- 
vement. n’osa prendre la main d’Al
paca. qui alors s'écua :

-Eh bien! mon nier capitaii;.', nn 
n-з reconnaît donc plus les vieux a-
UtlS ’

Rutten, puisque c’était lui, ouvrit 
des yeux démesurés, ses lèvres min
ces s’agitèrent sans proférer aucun 
son, et il coatinua d’examiner avec 
unestupeur croissante la physiono
mie souriante et placide d’A'paca.
- Bon, bon, reprit oe dernier. Je 

vo'4 que voue m’avez complètement 
entoilé.

--Vous me co>ma.seez? parvint à 
bredouiller Rutten avec sou accent 
nasillard.

—de vous regarde bien, mais rien 
dans mon souvenir ne me rappelle 
votre physionomie.

—C'est extraordinaire.
—Dites-moi, reprit Rutten qui com 

mençait à se familiariser avec cet in
connu, si dans le temps vous aviez 
cette barbe-là ?

—Cette barbe-là ! 
ca en Jetant un coup d’oeil vaniteux 
sur le miroir. Mais oui, c’est toujours 
la même !

—Et ces moustaches aussi ?
—Quoi! les trouveriez-vous écour

tées par hasard ?
—Au contraire, elles me paraissent 

fort longues.
—Juste Ciel! seraient-elles plus 

longues que celles du dernier empe
reur des Français ?

—Pas que Je sache 
me disiez votre rom? Voyez-vous, il 
n'y a rien comme le nom pour vous 
remettre en mémoire.

—C’est juste. Suis-Je bête un peu ! 
Mais que voulez-vous? Un simple ou
bli causé par l’énorme plaisir de vous 
retrouver à l’improviste, comme ça, 
moi qui vous pensais là-bas 
mandant un corps d’armée 
sais-je! Mais voulez-vous bien me 
dire par quel hasard ?..

LA PBTITEs 
CANADIEN H E>

g gne.
—Décidément, fit Tonnerre après 

un nouveau claquement de langue, et 
la figure de plus en plus rubiconde, 
la lèvre phis humide, l’œil plus bril
lant, celui-cl l’emporte sur l’autre par 
la délicatesse même de la saveur et 
M finesse de l'arôme. N’est-ce pas 
votre avis, cher Maître ?

—Mon «vis, Maître Tonnerre, ré
pondit Alpaca toujours sérieux, est 
que oes deux fines boissons sont éga
lement dignes l’une de l’autre. Mais 
en voilà
nous sommes déjà trop attardée et 
paraissons oublier tes instructions de 
Monsieur William Benjamin.

—Au fait, dit Tonnerre, comment 
aBons-noue procéder 7

—Le plus simple vous concerne : 
tiendrez compagnie à cette ma

gnifique table, mais sans toutefois 
toucher davantage à oes liqueurs.

—Compris, cher Maître, Je me con 
tenterai de tes regarder.

—Pour le reste, reprit Alpaca, Je 
m’en charge. D'ailleurs, notre am' 
vient de descendre au bar, et U n’er 
remontera probablement qu’une fois 
sa soif apaisée.

—S’il avait idée que nous avons 
fait ces dépenses en son honneur ?

—H est certain qu’il regretterait de 
s’étire rendu au bar, compléta Alpaca

—Dites donc, cher Ma; tre, pour
quoi n’allez-vous pas l’inviter 7

Le comptoir du bar était garni de 
consommateurs qui devisaient sur les 
événements du Jour, et dont les com
mandes de Liqueurs étaient vivement 
eàéoutées par trois garçons empres
sés et empesés.

Alpaca remarqua vers le centre du 
comptoirun espace libre entre deux 
consommateurs étrangers l’un de Гай 
tre, silencieux et dégustant leur cho
pe de bière.

Dans l’immense glace du mur sur 
laquelle se reflétaient l’intérieur du 
bar et ses buveurs, Alpaca vit à sa 
gauche un petit vieux, grêle et mai
grelet, au teint parcheminé, qui pro
menait sur le miroir un regard sour
nois et soupçonneux.

De temps à autre il levait sa chope 
et. sans quitter de l’oeil le miroir, 11 
avalait une gorgée de bière. Or. à l’un 
te oes moments U larrtva que les re
tards sournois du petit vieux et ceux 
ГAlpaca se rencontrèrent spr la 
glace.

Les regards du premier parurent 
étudier avec une vive curiosité la bar 
be noire d’Alpaca et ses moustaches 
effilées à la Napoléon. Quant aux 
regards d’Alpaca, ils semblèrent s’é
clairer subitement d’un rayon de Joie 
?t en mémç tempe tes lèvres de notre 
'empèré desslnèrént un large sou ri- 
-î Ce sourire pans impressionner 
teilemeht le petit vieux que ses yeux 
1 ucoup quittèmt la glace et, après 
un demi-tour de la tête, se posèrent 
avec surprise sur la personne même 
c Alpaca

Celui-ci. à son tour, se tourna du 
Côté du petit vkfcx et, pendlMt que 
s'amplifiait son sourire, il lui tendit

née.M —Je viens seulement de découvrir 
sa retraite.

—Eh bien! 
pense tout à coup ?

—Que peneez-voue ?
—Que nous arrivons trop tard !
—Oh! oh!
—Et que tes deux gardes de corps 

de Benjamin, comme vous tes appe
lez, vont nous Jouer quelque tour !

—C'eet à noua de tes surveiller
—Cest oe que J’ai pensé aussi.
—En ce cas .entrons dabs l’hôtel

Roman Canadien Inédit, par 
J. M. LEBEL

Гоив droit! ritorvét, 1830, par tiouari Garait* 1423-17. 
ми tte-ЖШobaf* Montréal. P. Q, ой Гой peut ta 
procurer еоішае» a* prix de 26 et** eJlactm.

' Par la Poete : 80 eoae.

& vee-vous ce que je s’écria Alpa-

m
m
i

sur oe sujet Nous
..'ï

égal, CCT deux type» ne sont pu de 
mec amis, «t U faudra e'en défier ! ert téohora de voir oe qui c'y passe 

Il «'apprêtait à pénétrer dan» ГЬ6- 
tel à «on tour, lorsqu’il sentit qu’on îe 
tirait par un bras en arriére.

П se retourna arec surprise et et- 
(roi en même tempe. Mal* auseltot 11 • 
ee mit à rire et dit : ' „

—Ah!
vous. Monsieur Faisons.

—Avez-vous du nouveau f deman
da Peter Parsons, portant toujours 
son vêtement noir, et le visage en
tièrement couvert par sa bartte noue 
et inculte. .

Feuilleton No. 2
Male 11 modéra-son alhire en voyant 

deux individus qui, d’un pas rapide 
aussi, le précédaient A l’intérieur de 
rétablissement. ...

Fringer s’arrêta tout à tait avec 
une physionomie empreinte * sur
prise, et ses yeux se -tlxèrolt avide
ment sur les deux Individus qui s’é
talent arrêtée aux bureaux de l'ad
ministration. . „ .

; L'un d’eux était un grand diable à 
barbe noire taillée en pointe au men
ton, avec d’énorme moustache* effi
lées A la Napoléon, vêtu d’une redin
gote noire et coiffé d"i<n meêdn.
• L'autre était un petit vlqux à face 
'rasée rubiconde, a l’aelll vif,-au ven
tre -convenablement arrondi, vêtu 

complet de ville trfun et eotffé 
d’un feutre en bataille.

Fringer les examina un,. Instant à 
travers le vitrage de là porte Centrée 

- paie, voyant qu’lia gagnaient l’Aoen- 
pour les étages supérieure, 11

Comment donc, si Je vous con- 
de même que vous me con- Mals si vous

© O
vils !
naissez avec cette «,mpte di'fêrenoe, 
f>')xndai>t, que vox.- ne me recon
naissez pas. voilà tout. Comment ça 
va4-ill ?

Et. narquois, Alpaca offrait encore 
sn main.

Le capitaine, bien contre son gré, 
mit sa main dans celte d’Alpaca qui 
la serra fortement et reprit :

—Au fait. J’ai quelque peu changé 
depuis oes derniers dix ans.

—Dix ane, dite? vous? fli, Rutten 
ébahi.

Пі
ou ивЬ vmax amb se

RETROUVENT,•
Notre lecteur a

. w-Wa*,nt a nu, dans tes deux individus qui a-
> Justement à ул^пі pringer et Pâmons

dans l’hôtel, nos amis Alpaca et Ton
nerre, que nous trouvons quelque 
temps après dans une chambre du 
premier étage.

Sous l’oeill grave et pensif d’Al-
—Oui, beaucoup. Et vous-même T ^^^^pl^u 

—Un peu.
—Alors, vpus avês retrouvé Kupp-

—Non, pas encore. Mais, par con
tré," l’ai rencontré William Benjamin.

—Ah! ah! Je m’en doutais, 
e—Comment cela »
£3e viens Justineentde voir entrer ft quelques pi* Tonnerre ooneldêre 

là ses deux gardes du corps. ’ k tout avec une satisfaction que prou
-Le grand noir et k petit vieux. Ve «oe Urge sourira.

doute recon-

mcom-s -•SH

■«a

que5‘;

%HH
—Vous omettes encore de me dire 

votre nom nasilla Rutten avec un 
sourire contraint.centre de la pièce, deux , bouteille de 

, un syphon, et un cabaret sur 
scintillent de Jolis verres de 

pur cristal. A côté du cabaret il a 
placé une boite qui contient des ci-
**eTmaintenant, après s’être reculé

- Oui, au temps où vous éttea atta
ché d’ambassade à Washington.

—Ah! c’est à Washington que vous 
m’avez connu? dit Rutten plus stu-

oognac
lequel

7 C’est vrai. Je n’y
pensais déjà plus. «Cals comment.
diable, l’avea-roue déjà oublié aussi?

—Comme J’ai oublié votre barbe et 
\x>s moustaches, ee mit à rire Rutten 
qui, à la fia, s’assurait que oet indivi
du le prenait pour un autre; la mé- 

ousLprise l’amusa^ et U avait une fohÉ 
>nvte de se ЩО fkSpacm.

iJ>%~d’un
pêfait encore.

—Parfaitement, mon cher capitai
ne. Quoi! est-ce vrai que vous ne me 
rainettes pas du Mut f 

—Pas le moins du mande. Je v

«est comment U hne faudrait m’y
mendre. Mais J’ai déjà mon Idée. At- 
teodse-moi donc k* Maître Tonner-

■6

re !
-oaeuahiddé.

M-mol bien en (sot
—C’est ait, «t en attendant Je fu

merai ee «Haie à votre «enté.
Alton*) regar- .livuvee шаг, шн мм-

ooeur, dH-U, que voilà A Sulvrétre de• " і
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L’ASCENSION
Ayant, pour la dernière fois, rompu le pain, 
Le Christ ressuscité s’éloigna du Cénacle ; 
Et comme ses amis Veecortaient en Chemin, 
Il gravit la montagne m répandant Parade.

Puis, pour les bénir tous, ayant levé la main,
Il monta vers le сШ dans un dernier miracle. 
Mais ne pouvant pas croire à ce départ soudain, 
Les disciples rivaient leurs yeux sur ce spectacle.

Escaladons aussi le mont d’un pas léger : 
Pour éclairer la route et pour nous diriger, 
Nous avons la parole et l’exemple du Maître,

Comme ceux qui fixaient obstinément leurs yeux 
Sur l'endroit pù Jésus venait de disparaUre, 
Elevons nos regards et nos coeurs vers les deux.

Frère PLACIDE, C. S. C.

une harmonie que vous contemplâtes 
rarement au cours de votre existence. 
Deux cognacs exquis par lia ritulence, 
la marque et l’arôme: un vieux Fra- 
pln, et ce Hennessey que vous avez 
toujours trouvé super-délectable. 
Puis oe gentil et limpide syphon .dont 
le contenu, bien convenablement mé
langé à une de oes liqueurs où aux 
deux à la fois, vous donne toute la 
saveur d’un nectar. Enfin, ces ciga
res, qui feraient tes délices d’un fin 
connaisseur Vraiment, 1e président 
de la république ne saurait être plus 
royalement défrayé.

—Oui. Maître Tnonerre, tout cela 
est parfait, approuva Alpaca de sa 
voix profonde et grave.

—Vous voulez dire que l’arrange
ment, l’ordre et le choix sont par
faite?
présent, si oes liqueurs sont parfaites 
aussi

Et ce disant, Tonnerre se mit à rem 
pHlr deux verres moitié de Ffrapin et 
moitié de syphon. Pute il enleva déli
catement l’un des verres, l’éleva vers

Mais vous allez me dire, à

lal ampe électrique suspendue au
plafond, et le fit un Instant miroi
ter.

Alpaca se rapprocha de la table 
pour suivre l’exemple de son compère.

Pute deux glouglous se confondi
rent-et deux langues claquèrent 

Tonnerre, en reposant son verre 
vide sur le cabaret, prononça d’une 
voix attendrie :
—Jamais, Maître Alpaca, Je me suis 

senti une telle envie de vivre I
—Et oe’st Justement un élixir de

longue vie qpe vieux Frapin, Maître 
Tonnerre 1

—Je le pense. Maintenant, de l’é
lixir de longue vie passons à l’élixir 
da’mour! Ou plutôt, oelu-ti, cher 
Maître, oe’st la “Jouvenesoence" ! 
Vous ailes voir...
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de chemin de fer Bangor \ Aroos
took.

—Un groupe de jeunes gens de Det
te ville se réunissaient mardi pour 
organiser une équipe de base-bail. 
Les officiers suivants furent élus : 
Fred Desrosiers, gérant et trésorier, 
Emile, Daigle assistant-gérant, Ro
bert C. Violette, capitaine. L’équipe 
va se mettre à l’entrainement cette

—JM et Mme Arthur J. Gauthier 
ont fait une promenade en automo
bile à Portland, la semaine dernière.

—Mlle Géraldine- Clavette d’Bd 
mundston était en promenade en vil
le, la semaine dernière.

—M. et Mme John J. Plourde sont 
partis mardi pour Portland et Bos
ton. Ils reviendront par Montréal 
et Québec où ils visiteront leur fille 
qui fait partie d'une communauté 
religieuse en oe dernier endroit

hM. et, Mme F. O. Michaud et 
MM. Robert J. Martin et Elmer Mi- 
chaud ont fait un voyage d’affaires 
à Houlton jeudi dernier.

—Le club Rotary tenait une réu
nion pour les dames, mardi soir à 
son local où un dîner au homard fut 
servi à quarante invités. Mime Fred 
D. Goud fut l’orateur de la soirée et 
traita un sujet de nature très intéres
sante: “L’attrait enchanteur de la 
vallée de la St-Jean”. Mme Goud 
dans un discours ardent, décrivit le 
et ses beautés, ses notes caractéris- 
passé historique de ce coin de terre, 
tiques, et son atmosphère à la fois 
romantique et religieusement atti
rant.

En très peu d’endroits, remarqua 
Madame Goud, les traditions catho
liques et françaises ont été aussi fi
dèlement conservées à travers les 
ans. Les invités d'honneur étaient : 
M. et Mme Fred D. Goud et M et 
Mme John Hay.

—Mme Théophile Cyr qui a passé 
l'hiver à Rivière-du-Loup avec sa 
fille, Mme L. A. Genest, est reve
nue à Van Buren.

—M. et Mme Pit Carrier d*Ed- 
mundston visitaient récemment M. 
et Mme Alphonse Violette, de la rue 
Main.

—Mme Bill Fournier de Fort Kent 
était l’invitée de M. et Mme Alex. 
Fournier, dernièrement.

—Mme. Ronaldo Roy de Caribou 
était l’invitée de sa mère, Mme Fred 
S. Cyr, la semaine dernière.

| Couvent de CabaneJohnny Sirois.
—MM. James Langlais et Jos. Sou- 

cy, qui travaillaient à Fraeardale, 
Ont., depuis près de deux ans, sont 
maintenant de retour dans leur fa
in? Ле.

—M. et Mme Dick Côté, Mlle Lau
ra et Célia Côté, MM. Edmond et 
Billy Côté, tous de Limestone, étaient 
en visite dimanche dernier chez M. 
Pit Bourgoin.

— Mlle Marie Michaud est pour 
quelque temps chez M. Lévite Beau- 
lieu ,

—M. et. Mme Arthur Rloux de Li
mestone. ainsi que leurs deux en
fants, Charlotte et Vincent, ont pas
sé le dimanche chez leurs parents et 
amis

—MM Edmond et LeRoy St-Pier
re de Limestone étaient en visite 
chez MM. Jack Vasseur et Henry 
King, mercredi dernier.

—Mme Armand Leclerc de Drum
mond a passé une partie de la se
maine en promenade chez sa fille, 
Mme Jos. Cormier.

—MM. Freddy Bourgoin, Mèdérlc 
Godin, Orner, Willie et André Val- 
court sont partis la semaine dernière 
pour aller travailler dans la provin
ce de Québec.

—Mlle Ernestine Godbout recevait 
jeudi dernier à la demeure de M. et 
Mme Bruno Lafôret: Mlles Cécile et 
Gertrude Rloux, ainsi que MM. Pier
re Thériault et Clovis Laforge de 
Drummond. Le groupe sa’musa a- 
gréablement aux cartes, après quoi 
il y eut musique et chant.

—‘M. et Mme Alcide Violette de 
Limestone étaient en visite chez M. 
Lévite Violette, dimanche dernier.

•—Mlle Cécile Rloux qui était à Li
mestone depuis trois mois, est main
tenant de retour dans sa famille.

—‘M. et Mme Onésime Martin de 
St-André étaient ces jours derniers 
les invités de M. et Mme Francis 
Michaud et de M. et Mme Paul Rloux1

—MM. Ernest, Jask et Gaspard 
Rioux se sont rendus à Ste-tAnne, cet 
te semaine, par affaires.

—Le Dr Thomas de Caribou était 
en ville mardi passé.

—M. A. J. Daigle, inspecteur, vient 
de compléter la visite des écoles de 
la paroisse.

—Mme Félix Charest et son fils 
Stewart sont allés à Edmundston 
jeudi dernier.

—<M. F. C. Moir, de la cie W. J. 
Gage Ltd de Toronto, était en ville 
lundi par affaires.

—Mlles Anita Lagaoé est mainte
nant de retour parmi nous, après un 
séjour de deux mois au Cuba.

—M. et Mme Arthur Rloux de Li
mestone ainsi que leurs enfants, 
Charlotte et Vincent ont passé le di
manche à Grand-Bault chez leurs 
parents et amis.

—Mme Gonzague Michaud rece
vait dimanche la visite de M. et Mme 
Jack Rioux et de Mlle Gertrude

ЧЩmaine Guôrette, M.-Maithe Breton,
M.-Stella McLean, Güberte Aubé,
Régine Pelletier, Eliane Labile, Rose 
Aline OueHet, Annette Bérufoé, Isa
belle Boucher, Mariette Imbeau, An
ne-Marie Bouchard.

4e année — Lavette Cloutier, Fer
nande Nadeau, Georgette Dumale, 
Jacqueline Bétond, Blanche McLean, 
Yvette Bérubé, Gemma Bérubé, Lu
cille Cloutier, Simone Pelletier, Ré
gira Bérubé, Georgette Lavoie, Marie 
Stella Bérubé, Gisèle Rossignol, Si
mone Violette, Isabelle Côté, Marie- 
Paule Dubé, Marthe Lavoie, Adélla 
Bourgoin, NoeOa Viel, Güberte Béru
bé, Lucina St-Onge, Lidia Lévaaseur, 
Annette Lévesque, Yvette Viel, Céci
le Bérubé, Hélène Ruest.

3e année — Fernande 1 
na Lévesque, Edmond C 
Etienmette Emond, Lucille 
rêne Caron, Lorot/te Bérubé, Mangue- 
rite Boucher, Armenia Lebel, Angéla 
Guérette, Rita Ouellet, ЕтІМАпту» Na 
deau, Germaine Dumais, Cécile Oued 
let, Rolande Imbeau, Gertrude Dubé, 
Jeanne Lavoie, M.-Anne Lévesque, Al 
berte Lavoie, Ghislaine Fortin, Gé
raldine Pelletier, Juliette Bérubé.

4?
(D.NjO.) *ABLHAU D’HONNEUR — MARS 

, 8e année — Simone Bérubé.
; 7e année — Adrienne Bérubé, Si

mone Rossignol, Jeanne-d’Arc Ga
gné, Simone Sylvestre, Blanche Tar
dif, Jeannette Dumais, Berthe Pelle
tier.

6e année — Fernande Imbeau, M - 
Ange Paquet, Thérèse Robdtaille, A- 
l|ne Rossignol, Marcelle Gagné, Ju
liette Bérubé, Aline Viel, Fernande 
Lebel. Jeanne Auibé.

5e année — Antoinette Dionne, Ger

•1—L’hon. A. E. Hammond est allé 
à Bangtxr, lundi, assister à une réu
nion des directeurs de ÿi compagnie ii
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Fortune
PTES-VOUS parmi Ici mille et une victimes 
Ь de le crise ? Êtes-vous de ceux qui, après 

avoir examiné anxieusement leurs livres, ont dû 
constater que leur fortune a diminué dans des 
proportions alermantes ? Savez-vous qu'un 
décès entraîne fatalement la vente des 
titres eu cours du marché ?

No. 6310 — Nouveau modèle pour nappe en couleur. Panier» brun, ru
ban vieux bleu, poires et pommes, lea unes entièrement rouges, les su
crés jaunes d'un c»té, rose de l’autre. Pleurs de toutes nuances de rose 
et de jaune. Patron à tracer 25c, perforé 60c au fer chaud, nappe Ne, 
6 coins de serviettes 25c Etampé 
pes 8#c, 64x72 pro *1.10, 72x61 pro *1.46. 6 serviettes de 12 pro 40c. But 
bon coton anglais blanc 64x64 pro 2*c, 64x72 pro *1*6, 72x11 pro 10.46. 
6 serviettes 40c. Sur superbe toile naturelle 64x64 pot »LSi, 64x72 pro 
*2.10, 72x61 pro *3*5. 6 serviettes 60c. Coton de couleur garanti au lea- 
sivage 60c.
ABONNEZ-VOUS A NOTRE REVUE MENSUELLE DE BRODERIE 
ET MUSIQUE 12c SEULEMENT L’ABONNEMENT PAR AN. 
Catalogue de Broderie 20c. Album de Layette 15c.

bon coton jaune Wabaseo 54x54

CABAN0 F
P
dШЛ.С.)

—(M. et Mme Joseph Nadeau et 
leur fille Jeannine de Montréal, sont 
venus passer quelques mois chez 
Mme Ernest Nadeau.

—M. L. Gérard Soucy est revenu 
lundi dernier après avoir passé une 
quinzaine chez ses parente de Riviè
re-du-Loup, St-Alexandre et St-Pas-

d
ïc

;
le

cal.
te—M. et Mme Joseph Levesque sont 

partis lundi passé pour aller demeu
rer à Bonaventure.

—Mlle Lucille Morisaon de Notre- 
Dame du Lac est venue passer quel
que temps chez ses parents et amis 
de Cabano.

—M. L. Gagnon de Bte-Rose était 
de passage à Cabano, dernièrement.

Comment prévenir ce danger?
t<

Vous pouvez, du jour eu lendemain, 
reconstituer votre fortune en prenant de 
l'assurance additionnelle. Le moyen le 
plus sût est de prendre une police dont le 
montant, ajouté è la valeur actuelle de 
votre fortune, vous mettra і l'abri de 
toute éventualité. C'est le moins que 
vous puissiez Faire.

S
n
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Г
m

(D. o. 8.) SI
cl—M. et Mme Jos. Daigle ont pas

sé une partie de la semaine en pro
menade chez M. Dick Côté de Li
mestone.

—M. et Mme Bruno Lafôret, Mlles 
Cécile et Rita Lafôret et M. Thimo- 
t-hée Lafôret se sont rendus à Drum
mond dimanche dernier, visiter M. et 
Mme Auguste McClure.

—Mlle Ernestine Godbout a passé 
le dimanche à Dramond chez son pè
re, M. Victor! Godbout.

—(Mlle Martha Michaud était l’in
vitée de M. et Mme Louis Boucher 
de Drummond, dimanche.

—La famille J. Massé, autrefois de 
Rivière-du-Loup demeure mainte
nant à Grand-Saulk

—M. Antoine Arsenault qui tra
vaille à Fort Fairfield a passé la se
maine dans sa famille.

—Mlle Irène Cormier de St-Léo- 
nard était en ville ces jours derniers, 
l’invitée de Mlle Agathe Carrier.

—M. et Mme Lévite Beaulieu, ain
si que leur fillette Jacqueline se sont 
rendus à Portage-du-Orand-Sault di 
manche dernier, visiter M. et Mme

C’est de l’Argent
Qu'Il noue faut !

Гі

L* Sun Life Company a vendu, l'an dernier, 
pour plus de cinq cents millions de dollars 
d'essunnce-vle. Elle a vendu une forte pro
portion de ces polices à des hommes de juge
ment sût, qui ont employé ce moyen facile 
pour équilibrer leurs comptes.

P
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Г;

NOTRE STOCK DE a
q

$12.000I V
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Sun Life Assurance 
Company of Canada
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(DJLC.)
—M. ©t Mme Louis eBaulleu de 

Notre-Dame étaient en promenade 
chez leurs beau-frères, M. Alfred Bi
rds et M. Philippe Morin, ces jours 
derniers.

—Mme H. Lavoie de St-Louis du 
Ha! Ha! est venu passer quelques 
jours chez son père, M. Joseph Rioux 
dernièrement.

—(M. Bemier. missionnaire-coloni
sateur ep M. Albert Sévigny de N.- 
Dame-du-Lac étaient de passage 
dans la paroisse dernièrement en 
rapport avec la colonisation.

—M. Alfred Pelletier de Cabano, 
était ici dimanche dernier.

-hM. Adrien St-Onge est arrivant 
de l’hôpital de Rivière-du-Loup. Il 
est en bonne voie de guérison. 
Naissance

—M. et Mme Ernest Lavoie font! 
part à leurs parents et amis de^a ! 
naissance d’une Aille baptisée sous! 
les prénoms de Marie, Thérèse. Par
rain et marraine: M. et Mme Napo- ! 
Léon Lajoie.

—M. Onésime Dubé a été grave
ment malade à la suite d’un empoi
sonnement de sang. П est mainte
nant beaucoup mieux et en état de 
travailler.

—M. Philippe Morin de N.-Dame, 
est venu passer quelques jours chez • 
ces enfants.

—La route de Notre-Dame à Ri- I 
vière-Bleue est maintenant réouver
te aux voitures roulantes; mais si la 
température froide persiste, U fau
dra encore quelque temps avant que 
les chemins soient beaux.

—M. Emile Beaulieu de N.-Dame, 
son frère Louis et ses soeurs, Mlles 
Yvonne, Marguerite et Aline ont fait 
visite à la sucrerie de M. J.-B. Mor- 
neau au commencement de la se
maine.

ШSiège Social MONTRÉAL Au Prix Coûtant л
pour réaliser $3,000 d’ici 

au 15 Mai Profitez-en !
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Examinez les Aubaines Suivantes
PRIX ECRASES! 
CHAPEAUX

SOULIERS de travail 
pour hommes, tant qu’il 

y en aura dans le lot

A BAS LES PRIX!
BAS

■ pour hommes, valeur régu
lière de $4. et $5. pour : en soie pour dames, toutes 

couleurs, valeur 75c pour Un

I lard B 
pluriel 
pour i 
bois; il 
dation 
pour 1

1

X<#/#»r cette étonnante
Caractéristique

ABLOOMERS en soie ray
on, valeur de 75c pour : COLLETS MOUS pour 

hommes, chacun
M. ITOILE à rouleaux, en toi

ler pure, la verge
tion b
rant’’ і
ma ”1 
unechi 
langer5/RIVIERE-BLEUE Г

La і
tre trè 
débat, 
part d
gas la

BAS en soie rayon, pour 
hommes, sacrifiés à :IBSIl!

фіі .ЬпвепІ le tissu cordé <le» pneu» ordin- 
aires la friction et 1 échauffement entre lea cordes, 
une cause de la-destruction prématurée des pm 
sont neutralisés par les "Coussin, de Gomme,” inventé, 
par Cutta Percha, après une expérience de 49 aimée* 
dant 1 industrie du caoutchouc au Canada.

(DjNjC.)
—Mlle Irène Héroux, fille de M. Jo

seph Héroux, est de retour d’une an
née d'études au couvent de Charlot
tetown.

—Mlle Marie-Anna Pomerlau est 
de retour d’Edmundstton où elle tra
vaillait depuis un mois à se perfec
tionner dans son travail de coiffeuse.

—(Mlle Marie-Anna St-Pierre est 
de retour d’un voyage d’une semaine 
au Lac Long, chez son amie, Mlle 
Louise-Anne Malenfant.

—Mlle Gabrielle Gosselin de Qué
bec est en promenade chez sa soeur, 
Mme Wfflle Lauzler.
Naissances

—A M. et Mme Pierre Lavoie, est 
née, une fille baptisée le 10 avril, sous 
les prénoms de Marte Monette, Gi
sèle; parrain et marraine :M. et Mme 
Donat Roblchaud.

—Я M. et Mme Alfred Moreau, un 
fils baptisé le 10, Joseph, Laurent, 
Gilbert. Parrain et marraine: M. et 
Mme Napoléon Mongeon.

—A M. et Mme Orner Héroux, une 
fille, baptisée le 21, Marte, Margueri
te. Parrain e)t marraine: M. et Mme 
François Lévesque.

—A M. et Mine Joseph Savoie, un 
fils baptisé le 25, Joseph, Georges, 
Thomas; parrain et marraine: M. 
Pierre St-Onge et Mlle Yvette St- 
Onge.

—A M. et Mme Jean-Baptiste SI- 
rols, une fille baptisée le 25, Marte, 
Rose; parrain et marraine M. et 
Mme Charles Ouellet.

—A M. et Mme Arthur Quenne
ville!, une fille baptisée Marie, Anto
nia; parrain et marraine: M. et Mme 
Adélard Tardif, N<* félicitations l
Rloux,

.
: la IROBES de maison pour 

dames, sacrifiées à
SOULIERS de travail 
pour hommes, val. $3.75 

sacrifiés à :

••o Ca

1 réunie
fennel

CHEMISES d'ouvrage en 
coton, pour hommes, à $2.39

48У L’A
Feтири CHEMISES en coton pour 

dames et demoiselles, 
sacrifiées à :

Шбшfe'f
Ш&І

SOULIERS de toilette 
pour garçons, val. $2.75 

sacrifiés à :
LE PNEU GUTTA PERCHA

Outre les Coussins de Gomme, 
le Pneu Gutta Percha illustré ci- 
dessus, est pourvu d’une Semelle 
Resisto, d’un tissu imprégné de 
caoutchouc, de parois renforcées, 
et d’une semelle plus large — 
tous ces avantages ne coûtant 
pas plus cher.

SERVIETTES — bonne 
grandeur, chacune

19/ a m$1.79 thoM

KpSttSSSaaSt
иЩ’u »«*•*»

. rm-tm 
venu t; Щ

.

/ la*CRAVATES pour hom
mes, seulement :

CASQUETTES pour hom 
mes, sacrifiées à :

.CULOTTES courtes pour 
garçons, val. $1.25 pourPNEUS GUÏ1A PERCHA

COOSSâNÉS À LA GOMME
Fabriquez per I* Plus Grande Compagnie de Caoutchouc

te le Pl 
ce et «

de noe 
Lb jeu 
l’avenl 
groupé 

Mont 
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Metem 
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entièrement canadienne—Fondée en 1883
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EDMUNDSTON
Edmundston FILLING STATION — Edmundston 
Creighton & Caldwell, Ltd.
A. B. VIOLETTE*

— Edmundston
— ' St-Leonard,

=
thobqi
L'A. O.fe >.'■ —

.

s -
«m

mmJ?-

* ...........

mrm—

І ЩЯ/Ш
і;

I
-, -

У
:

л ,-v; 'Іа- ■fl-

Rue et No.

Ci-inclus .... pour patrona Nos......
Nom

‘Le Madawaska”
75, rue de l’agitée, Edmundston,

COUPONS — PATRONS VENMAT

AVANTLE 
GRAND MENAGE

C’est maintenant le temps de 
faire réparer vos meubles et de 
les faire remettre comme neufs. 

C'est une économie tout en con
servant à votre foyer sa belle ap
parence.

Je me ferai un plaisir d’aller 
examiner vos meubles et de faire 
un prix pour les remettre comme 
des neufs.
les faire remettre comme neuf.

ROBERT BOUCHER
PEINTRE

Edmundston N. B.

ST-EUSEBE

GRAND-SAULT

VAN BUREN, Me

---

\îMш
■

Л:>

m f.

m&I l І ДИ

II. ГМ і

о

о
х

C
M

у

■■■



;1
w

і LE MADAWASKA EDMUNDSTON, N.-B., 5 MAI, 1932. PAGE SEPT

POUVOIR FLOTTANT U PETITE MARTHE PETITES ANNONCES MAISON A LOUER

Bonne petite maison située, rue 
D'Amours, très convenable pour îa- 
шШе peu nombreuse. Д louer immé
diatement, à bon marché. ___
à Georges Rlnguette, rue D’Amours, 
BdmundetoiL 
xl930-lf-6maL

4ê> TABACS en FEUILLESUne exquise petite fleur,
Qui dès ses cinq ans fut cueillie 
Pour les parterres du Seigneur. Lee consommateurs de TABAC en 

feuille économiseront de l’argent et 
auront satisfaction en me permet
tant de les fournir. Je n’ai que du ta
bac de très bonne qualité au bas 
prix de 4 livrée pour $1., B pour $2., 
et 20c la livre par lots de 25 livres, 
port payé. Mentionnez Fort ou Doux. 
Mathias BOY, Pied-du-Lac, Témis.,

1906-J.njo.-31 mars.

V

“L Promenade 

de Votre Vie”

Elle naquit pendant la meeee, 
A l’aube d’un radieux Jour, 
Etonnante délicatesse 
De la part de Jésus-Amour.

( LOYER GRATUIT 
Mme P. Robtdoux donnerait le 

loyer de sa maison à St-Léonard à 
une famille raisonnable qui voudrait 
lui laisser une chambre et lui per
mettre l’usage de leur poêle pour sa 

Iy»o intéressés voudront 
s’adresser immédiatement à J.-E. 
Rousseau, casier 376, Edmumteton. 
xl935-lf-5mai.

Car elle aima l’Eucharistie 
De bonne heure paaekmnément, 
Et reçut sa première Hostie 
Avec un coeur d’amour brûlant.

“Mes Monologues” mmQ
PAUL OOUTUEE LISEZ ! LISEZ !

Hile disait, l’âme sereine :
“J’ai le bon Jésus dans mon coeur! 
Je ne lui ferai pas de peine 
Oh! Maman, que J'ai du bonheur!"

“ROMANS’’ “Livre National” 
usagé, 8 pour SI .00, cinquante pour 
$5.00, un cent pour $9.00. Franco. Ca
talogue. A “La Cité des livres”, 4430 
rue 8. Denis, Montréal.
Jm.o.7 avril 1982.

Cauchemar terrible1
A LOUER

DEUX LOGEMENTS de 6 appar
tements chacun, comprenant cham
bre de bain, hangar et garage — aus
si BUREAUX à louer à bas prix. S’a
dresser à Philippe MONETTE, rue 
de lEglise, Edmundston, N. B.
1984-jn.o.-5 mai.

Elle était jolie et charmante 
Malgré tous ses petits défauts, 
Mutine, espiègle, intelligente, 
Répondant toujours à propos.

C’était effrayant. Horrible.
Le vent soufflait en tempête sur la 

ville, les arbres étaient arrachés et 
transportés à plusieurs centaines de 
pieds plus loin. Les couvertures des 
materne étalent soulevées et lancées 
au milieu de la rue.

Je passais au milieu de ces obsta
cles sans sourciller ni trembler; Je 
coupais l’air qui s’engouffrait en ra
ffle dans mes poumons.

C’était affreux, on eiït dit la fin du 
monde .tout tournoyait dans une fa-

1
A LOUER

Bon logement de 6 appartements, 
situé sur la rue Queen, à louer immé
diatement. S'adresser à Hilaire CA
RON, 22 rue Queen, Edmundston. 
1917-2fs-21av.

:

Je vous invite a la faire demain ” Elle se servait d’eau bénite 
Pour chasser le diable, souvent, 
Et pour prier s’arrêtait vite 
Quand l’heure sonnait au cadran. POELE A VENDRE 

Poêle presque neuf à vendre à 
conditions faciles, pour cause de dé
part. S’adresser au numéro 25, rue 
de l'Eglise, Edmundston. 
xl931-lf-6mai

FOIN A VENDRE 
Je viens de recevoir un char de 

foin de première qualité que je 
drai à prix très raisonnable. S'adres
ser à JEAN J. ROY, boulanger, Ed
munds ton, N. B.
1918-J.n.o.-21av.

A deux ans, M the, d'elle-méme, 
De tout son petit coeur disait : 
“Mon petit Jésus, Je vous aime !” 
Sur les grains de son chapelet.

“Voilà la Promenade de Pouvoir 
Flottant”- dit W. P. Chrysler. “La 
plus grande sensation aujour
d’hui.”

rpndole diabolique.
Un policeman, un vieux parapluie, 

un numéro de quotidien et 
jbuaient aux quatre coins.

L’aquilon faisait rage ét . Je mar
chais toujours.

J’étais soulevé Jusqu’aux nuages 
puis Je retombais lourdement sur le 

; chaque fois que Je faisais un pas 
avant j'en faisais deux en arrière.

Sous l’action du vent les maisons 
dansaienten se tordant sur leurs fon
dations. L’air était infesté de relents 
de chiens et de chats morts. Des rats 
des rats énormes me montaient aux 
jambes et se cachaient dans les po
ches de mes habite.

C’était terrible, effrayant.
Je luttais comme un diable pour 

me débarrasser de ces Intrus mais 
rien n’y faisait.

Et pendant ce tempe toutes les 
maisons passaient les rues se suc
cédaient sans cesse, et toujours 
des poteaux des poteaux des 
poteaux.

Les trottoirs ét les rues étaient re
couverts de débris qui s’amoncelaient 
et J'enjambais des monceaux de ca
davres d’hommes et d’animaux.

C’était horrible.
Ma maison se trouvait enfin à quel 

ques pas de l’endroit où J'étais; Je 
n’avais qu’un pas à faire pour y par
venir.

H me fallut deux heures pour faide 
de pas.

Je montai quatre à quatre l'esca
lier en colimaçon au sommet duquel 
Je perche.

Je sautai tout habillé dans monlit, 
Je m’abritai par-dessus la tête et Je 
dormis comme un loir Jusqu’au len
demain matin.

Ah! on ne m'y reprendra plus à

ON DEMANDE A LOUERElle jouait avec son ange,un chat On demande à louer un bon loge
ment de 7 à 9 pièces, dans le centre 
de la ville. Pour offres, s'adresser 
par lettre à Casier Postal 563 ou de 
vive voix au Bureau du “Madawas-

Ceux de grand’njère et de maman. 
Et causait comme un mésange 
Avec eux trois, tout simplement !

■

Je Veux que vous promeniez 
dans une auto de Pouvoir Flot
tant.

A VENDRE
Bonne maison avec grange, et 35 

âcresde terre, situés dans le village 
deClair. A très bonnes conditions, 
pour prompt acheteur. S’adresser à 
Antoine SOUCY, (Café National & 
Madawaska, Maine.
1916-Jm.o.-21av.

n’a pas le Pouvoir Flottant n’est 
plusde mode. C’est absolument ce 
que je veux signifier. Je sais que 
vous vous accorderez avec moi 
quand vous aurez es’ayé l’une de 
nos machines de Pouvoir Flottant

Je vous exhorte donc à faire 
une promenade de Pouvoir Flot
tant pendant la semaine de Dé
monstration du Pouvoir Flot
tant au Canada. Prenez le volant 
de n’importe lequel auto de Pou
voir Flottant comme mon invité. 
Servez-vous en quinze minutes et 
vous voudrez le faire une heure. 
Une journée. C’est ainsi que le 
Pouvoir Flottant vous captivera. 
Faites Amplement une promena
de de Pouvoir Flottant. Vous ver
rez.

“Je m’accorde 100 pour cent avec M. Chrys
ler. Et tout vendeur de Plymouth, De Soto, 
Dodge et Chrysler est prêt à prouver la véri
té dé ses assertions. Faites une promenade de 
Pouvoir Flottant — et faites des découvertes /”

Elle n’était pas de la terre 
Et ne rêvait que du ciel bleu, 
C'est puorquoi les anges, ses frères, 
L’emportèrent chez le Dieu.

Depuis lors, la petite fille 
Qu'on prie avec grande ferveur, 
Sur son village et sa famille 
A semé plus d'une faveur.

ka”.: X 1932-2£s-5mai.Je veux que vous connaissiez 
les merveille8 que le Pouvoir Flot
tant apporte à une automobile.

C’est pourquoi je me joins à 
tout vendeur de Plymouth, De 
Soto, Dodge et Chrysler au Ca
nada pour vous inviter à faire une 
promenade de Pouvoir Flottant.

Je ne puis vous décrire une pro 
menade de Pouvoir Flottant. Pe*- 
sonne ne le peut. C’est quelque 
chqseque vous devez éprouver par 
l’expérience.

Mais je vous promet* une sur
prise et de la sensation.

Imaginez, si vous le pouvez, 
unq auto sans vibration. Pensez à 
l’atlto le plus silencieux que vous 
ayiez conduit;, Alor8 vous aurez 
quelqu’idée de la douceur du Pou
voir Flottant. L’agilité du Pou
voir Flottant. Une facilité de con
duite au-dessus de vos espérances.

Vous ne pouvez jouir de ce ren
dement que dans quatre autos —

AMEUBLEMENT A VENDRE 
Bon Poêle, Bureau, Tapis de pré- 

lart. ameublement de fumoir, 3 beaux 
Tapis (imitation de velour), Table 
avec paneaux, Planche à repasser 
combinée avec escabeau, 4 chaises, 
prélart, glacière, lampe électrique 
pour table, à bon marché. S'adresser 
à Ludger Grandmaison. 90, rue Vic- 

Xl925-2fs-28av.

Et voilà que se réalise 
D’un grand Pape le mot touchant : 
“On verra be in tôt dans l’Eglise, 
Des saints chez les petits enfants.”

Marie de Loyola.
(1) Une toute petite soeur des An

ges — Marthe SasseviUe (1925-1980), 
par le Père A. Cadoux, тл.с. Bro- 
ohurette de 109 pages. En vente chez 
les Missionnaires du Sacré-Cœur, 
71, rue Sainte-Ursule, Québec. Prix : 
20sous l'exemplaire; $2.25 la douzai
ne; franco: $2.50.

Marthe SasseviUe a désormais sa 
traduction anglaise qui vient de pa
raître à Québec sous ce titre: “A Wee 
little Sister of the Angels". Le livre 
relié. Prix: $0.36 l’unité; $3.50 la dou-

!

le Plymouth, le De Soto, le Dod
ge et le Chrysler.

Parceque le Pouvoir Flottant 
est exclusif.

Certes, la compétition fait beau 
coup de réclame au 8ujet de dou
ceur de rendement. Mais peut-on 
prouver ces réclames ? Voyez-y 
vous même.

Promenez-vous dans une auto
mobile de Pouvoir Flottant. Puis 
faites de même dans une auto qui 
ne l’a pas. Vous découvrirez qu’il 
У a différence immense. J’ai dit à 
plusieur8 reprises qu’une auto qui

Voulez-vous
faire un heureux ?

TABAC A VENDRE 
Bon Tabac à sacrifice: Rouge. Bel

gique, Grand général, Connecticut, 
Petit Rouge, Tabac à cigares. Prix : 
$12.00 le cent. Douze livres expédiées 
comme échantillon sur réception de 
$1.75. Frais d’expédition laissés à l’a
cheteur. Pour informations, écrire à 
Adhémar Lamarche. St-Esprit, com
té Montcalm. P. Qué.
1927-5fs-28av.

Cet orphelin est sans foyer; plu
sieurs autres dans la province sont 
dans le même état. On demande des 
foyers catholiques pour les adopter. 
C’est la joie et la bénédiction le vo
tre foyer qui vous est offerte. Ne res
tez pas sourd à son appel.

Demandez information, en écri
vant à The CATHOLIC HOME FIN
DING ASSOCIATION of New Bruns 
wick, (J. P. Coughlin, séc.) P. O. Box 
157, St. John, N. B.

Sous les auspices des C. de Colomb 
du N.-B. -

prendre du whisky de la Commis- HOTEL A LOUER 
Hôtel Rlnguette, située sur la rue 

St-François, en face de la gare du C. 
N. R., à louer au 15 mai. Restaurant 
compris, ou à part. S’adresser à Geor 
ges RINGUETTE, propriétaire, rue 
D’Amours, Edmundston. 
xl929-lf-5mai.

NOTE. — Jeunes gens, jeunes filles 
qui récitez dans les salons, achetez 
"Mes Monologues", recueil de 67 dé
clamations comiques par Paul Coût - 
lée. $1.00 le volume, à "La Cité des 
Livres4430 rue St-Denis, MontriaL

«

Président, Chrysler Corp .’n о/ Canada Ltd.

Vendeurs de Chrysler et De Soto : Vendeurs de Dodge et Plymouth :

PAT. FOURNIER
EDMUNDSTON,

O
CLAIR MOTORS -

Geo. Gilbert Clair, prop.
N.-BEDMUNDSTON, N.-B.i 2

DISQUES/-3Première Réunion 
Acéjiste du Cercle 
Thibault à Kedgwick

les questions religieuses et nationa
les. Notre quotidien “L’EXangeline” 
est en train de tomber ai la Jeunesse 
'acadienne ne vient pas à son aide. Le 
succès de ce Journal, le seul quotidien 
que nous possédons, dépendre, des sa
crifices de notre population acadien
ne. Faisons les généreusement et 
l’honneur de l’Acadié est sauvé.

Le docteur Georges Dumont prési
dent régional-de l’A. O. J; C. exprime 
son bonheur d’etre, au milieu de nous; 
et poùs donne dep consens pratiques 
dont nous saurons tenir compte.

Après tant d'éloquents dteeoure la 
Jeunesse d’Atholvtile répend à Ttep- 
pel et, d’un seul coup, 129 Jeunes gens 
s’inscrivent comme membres. Voici

LE TRAVAIL DU DIMANCHE \
Ce NouveauORDINAIRES

4(6Mais le jour du Seigneur, il faut que, dès l’aurore, 
On travaille, et le soir, que l’on travaille 
Il faut que, ce jour-là, l’homme plus hébété, 
Etalant sa misère et son ingratitude 
Par le bruit du travail, ce chant de servitude, 
Insulte en plein soleil Dieu qui l’a racheté.

ACOMBINE
VICTOR

encore :
KedgeWiok, N. B. — Dimanche soir 

le 24, avait lieu la première 
blée du cercle “Thibault” de liA. O. 
J. C. Une centaine de jeunes gens é- 
taient présents, et 33 nouveaux mem
bres donnèrent leurs remis, ce qui 
porte le cercle à 179 membres.

«7J6X
M*- V

Le Président M. J. B. Thibault 
prit la parole, et après quelques fé- 
McMations et remarques d’encoura
gement, M l'aumônier, parla de l’u
nion de tous les membres, nous dé
montrant tout le bon travail à faire 
si l’on reste unis. L’acéJiste doit sa
voir prendre les victoires et les dé
faites et aimer son cercle; il parla 
aussi du Communisme qui cherche 
aurai à étendre ses activités et nous 
invita à nous tenir prête.

Un comité en charge de la safle 
fut nommé, MM. Joe. Thibault, Adé
lard Boudreau et Pierre Roy, comme 
plusieurs autres sont déjà partis 
pour aHer travailler au flottage du 
bois; 11 futdéeSdé de remettre la ton-

Æ
X,Oh ! riche ! prends bien garde à ce train que tu mènes ! 

Ces sombres ouvriers, ces machines humaines 
Forment d'étranges voeux au temps où nous vivons. 
Prends garde de semer d’effroyables récoltes.
Si les bras, sont soumis, les coeurs ont des révoltes : 
Il faut payer à Dieu ce que nous lui devons.

tes nom» des officier» élu, ;
Président — aérant D* OrAee, ins

tituteur; Bécretslre—Albert Norman 
deau ; Vice-Président — Abbé Co- 
meau ; Conseillera — Vtimont Le
clerc. péo M- Dotnm, Cyrille Poirier. 
Hector Doucet.

-L'aumônier du nouveau œrtie est 
И curé de 1» paroisse M l’abbé F. M. 
Lentelgne qui place le cerate sous la 
vocable de Notre-Dame de Lourdes.

Voloi un beau groupe de jeunes 
sèment à l’appej de l’Apotre de la 
gens qui vient de répondre généteu- 
Jeuneœe et est prêt à se mettre à 
l’ouvre. Revenant d’un voyage dé
faire urgente du bureau d» “lIEvan- 
geline", - de Moncton, M. l'aumônier 
nous expose brièvement mais avec 
son éloquence habituelle la situation 
déplorable de notre quotidien L~E- 
vengellne". ’’« VEvrmgellne ne 
trouve pas did A quelques Jours un 
stoe dnander, c'en al tait du jour-

RADIO- DISQUES

bas prix remarquable de
25* £5

•

au

89$ 50Tu le veux, on le fait. On le fait pour ton compte. 
La foi cède à regret, la nature se dompte, 
L’ouvrier en haillons prend son outil pesant.
La foule autour de lui se promène parée :
U sent qu’il est captif sous sa vile livrée,
Captif d’un maître dur et fort malfaisant.

IllA
pour la prochaine .reunion.

M. Albert Dugas fit une déclama
tion bien rendue'iLe Bat* Af mou
rant" et M. Jo». D. Lévaaesur. décla
ma "L’assassin" puis on entendit 
unechaoson comique,par M. J A. Bé

La t*ochotne réunion promet <N>-~ 
tre très Intéressante: nous aurons un 
débat, M. Hermès Bouîay prendra la 
part de I’agrtoulteur, et M. Albert Dn

Complet avec 8 lampes

r . vous offre 3 Divertissements Distincts .Et moi dont la maison n’est point sur cette terre,
Moi qui suis ici-bas simplement locataire,
Riche, pour toi j’ai peur. Je regarde au delà :
Leurs marteaux à la main, ces forçats du dimanche, 
Un dimanche pourront chercher quelque revanche. . . 

Dies irae, Dies Ша !

a a a aW
ШІ et noue reculons de cinquante

DISQUES » DISQUESRADIOans. Toutes nos oeuvres 'nationales 
tombent du coup: U n'y a pas d'A. 
Ç. J. C. ni. de Société ГAssomption »gas la part de l’ouvrier.

tennetJ des £*££?* Lemwâlne “

J. A. BELÀNOm* , t* jeunesse d'Atholvüel est prête 
séobosira. A donner son oouoours et . son appui 

1 ——----- i*; - pour lui venir en eide. L'Intérêt du

L’A. CAC. est 
Fermement établie 

A ÀtbohiBe

“O Ordinaire*Saper - Hétérodyne De 30 Minute*
Louis VEUILLOT.

Afin de complètement réaliser la valeur étonnante de ce nouveau combiné Victor 
il est nécessaire de subir le charme de son exécution variée — et nous vous invi
tons de venir l’entendre à notre salon de radio.

% langer, Alfred Boisvert, Roméo Bou
dreau, Zéphirln Braud, Lionel Bel
le fleur, Maurice Boutey, Réné Oyr, 
Biaise OorriveauBt, Réal Oorrivsult, 
Edmond Champoux, Henri Cham- 
poux, Antonl hlasson, Rodolphe Cor
mier, Alfred Côté, Robert Côté, John 
Cyr, Gérard Després, Thomas Dou
cet, Cyr Dubé, Adrien Dugms, Etien
ne Duguay, Jean Duguay, Hermel 
Dalgle, Rolland Duppnt, Arthur E- 
mery, Adrien Frenette, Antoine Gal
lant, Félix Gauthier, Léon Gagné, 
Daniel Grenier, Antoine Haché, Jean 
Haché, Livin Hébert, Roméo Lega
te, Donat Lavoie, Edgar Leblanc, E- 
mile LeCouffe, Félix Léger, Philippe 
Légère, Gustave LeOretiey, Lionel 
Martin, Moïse MéttMfc, Enoti Nadeau

Blanchard, Delphls Boudreau, André 
Bourque, Vlateur Bouchard, Jean
Chiasson, Loroer Cormier, Mathieu«te an Jeu, il tau* sa dévouer, fl 

tout ee sacrifier pour le bien de no
tre race. Comment, noue n’avons 
Qu’un seul quotidien et nous le Шл- 
seriotn tomber, quand nous voyew 
autour de nous de

Cormier, Oyr Oyr, Ernest Cléroux, 
AMéric Dalgle, Mélème Dalgle, Oy- 
rtie D’Amours, Roméo D’Amours, E- 
mile Deeprte, Français Dumareeq, 
Adolphe Du 
Gérard Dubé,

■me booto pour nous et un triomphe

de l’Avis Maris SteBS. et trois lêbrie, Lésndre LeOreeiey.
Lionel Leveique, Nérée Lévesque, Jo-

A
Songez-donc ! Trois divertissements distincts — le rendement insurpassable d’un 
radio super-hétérodyne — l'agrément permanent des disques ordinaires — et 
"Program Transcriptions," les merveilleux disques Victor de 30 minutes ! Le 
tout dans un même attrayant cabinet. . .chacun procurant l'incomparable 
rité Victor ... à un prix qui est à la portée de tous.

ІШjour- Dumareeq, Gérard 
ne Gfaxmx, Edgar 
reau, Hercule dal
lé, Joseph Jones,

I naux engalis progreerei t ce serait> Yi
K«Communiqué)

П appartenait- Ma paroisse d’A. 
thoWtile de clore la série dm oextépa

sono->

Ж
mnidabke "Vive le père Beré" as- 
Jôrent l’aanôniar efcéral de l’A. O. 
. O. ad sortir de ls asile.

Venez aujourd’hui et permettez-nous de vous démontrer ce remarquable instru
ment—ainsi que d’autres jolis modèles super-hètérodynes Victor à partir de $77, 
complet avec lampes.

ne-fwnealae que МЖ. Père P
venu «coder daoa ie dtooère _____

£^?5SiâHl C0LLEGE W ~

SACRE-COEUR : 
BATHURST, N.B.

■ m seph LeOreeèsgr, Héné Léger. Albert
MtOee. Angus lMXmaM. Heoui Mar 
tin. Burton MoOluskey, Léo Murphy 
Oeoege Mkbsnd, Edmond Oueilet, 
Aurtie P lourde. Xlste Poirier. Arthur 
Richard, François Richard, Orner 
Riohard. Stédérlc ftoMoband. Gérard 
Hkhard. Itiomaa Robin, Léopold 
Roy, Alezan*» Revoie, Arthur Bt- 
Laurent, George Surette. Roger 81- 
roès, Jesn-Roch St-Laurent, Ray
mond Savoie, Joseph Thériault E- 
tbdbrrt Vautier, borne Violette, MSu 
rioe Véniot.

' .

&
Claude Normand, Fernand Ouetiet, Notre mode de paiements différés vous plain . . . nom service efficace vous 

assurera entière satisfaction.
Georges O'Regan, Albert Pelletier, 
Marcel Poirier, Jean-Louis Pinet, Oé

eest eèl avantages < 
■Wboüqw pour la déiense

raid Pelletier, Jean-Louis Péloquln, 
Oscar Pineau», Joseph Pottras, Hen
ri Richard. Liguât! Richard, Géèas

de
In » la force d» la rade et 

ea pourvu qu’elle aott 
Idée pour ta bien, 
duré remercia le conté- 

rencier et Musa la parole à Mgr % 
Mehmaoh VX> . aumônier règtooai de 
1-А. O. J. O, <V ’ montra llmpor- 
tanoe de ttudari » la lanmse» oa- 
ihoUqudidè *a.*avo» *■»-. tUaSRa. 
L’A. O. J. O. doit s'intéresser * toutes

J. Frank RICE VICTOd tt-17l’avenir
groupée Roblchaud, Armand Roussel, I-

TABUBAU DHOgfNEOR 
U » *6 Лаги MM. "JHZdouant Richard. Octave Richard, Ar

mand Rloux. Théodore Roy, Roméo ҐЯ
rat — Skn it poao I « èenSt.

Mot

MARCHAND DE MEUBLESla Degré ———. ——---------- ».  -----------
Albéric AJbert. François Adsln. donneny, Roger Soiraany. Réné 8t- 

Ernest Allard, Eudore Allard, Eric Amend, Wilfrid, Sénéchal, Lodger 
ЛяттЯ* OmerAisenauH. Al- Simard, Marcel Tremblay, Charte- 

car Beaupré, Grégoire Bérubé. Aitné bert, Romuald Abort, LéoSrd Bé- tu*. Vlgneault, .WÜfrld Violette.

*189.50lo Degré
Adélard Arsenault. Jean Arsenault JPCmM*Edmundston, N. B. • baè-nie Canada

>•- r.:
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Démonstration dans tout le pays

du POUVOIR Flottant
Commençant demain pour se pour
suivre la semaine prochaine, des mil
liers et des miUiera d’automobilietes 
Oanadlens participeront dans la plus 
grande et la plus brillante de toutes 
lee démonstrations de l’automobile— 
la Promenade de Pouvoir Flottant.

°«rt«e. vous êtes Invité. Conllale- 
ment invité. Vous et votre famille et 
vos amis.

Demandez simplement A tout ven
deur de Plymouth, De Soto, Dodge 
ou Chrysler une promenade de Pou
voir Rot tant. Ou, si vous le préférez, 
faites une promenade avec un a.™i 
qui possède une automobile de Pou
voir Flottant.

J
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PAGE HUIT EDMUNDSTON, N.-B., 5 MAI, 1932. LE MADAWASKA

ACЩ:

NOTES LOCALES Bonnes Nouvelles 
du Magasin

REUNR
D’ETULrHâtez-vousy^■%|||s* —M. M.-D. Cormier, MjP. était en 

ville au commencement de la sefnal-
de la set 
maculée 
a eu liei 
ce de M.

L'aum 
W. J. C< 
et C. Hj 
présider

La séi 
d’ouvert 
Hogg, qi 
montra 
la Ire pa 
de formi 
lence. le 
dre et l 
se. Il doi 
çu du tr 
cette éli

fGRAND CONCOURS^
L goop>Vear A—Mlles Maria et Aldéa Sévtgny àé 

Notre-Dame du Lac ont passé quel
ques jours en ville, en promenade 
chez M. et Mme Elaéar Ouelelt.

—On trouvera un bel assortimeht 
de chaussures et de Bas pour dames 
et enfants au magasin Edmimdston 
Shoe Store. Voir l’annonce, page 2.

La pêche et la chasse dans le comté de 
Madawaska font des progrès sen
sibles et deviennent de plus en plus po
pulaires. — C’est là un sport des plus re
commandables, pourvu qu’on s’en tienne 
aux règlements qui le régissent.
Publié par le Club de Chaise et de Pêche du comté de 
Madawaska, dans l'Intérêt du comté, pour la préserva
tion de nos ressources naturelles.

\

FÜHRER■M 100,

p7vl
L

2. <0—M Claude Gagné, employé de la 
Banque Provinciale est revenu de 
Moncton pour passer une couple de 
mois en repos chez sa mère, Mme 
L. Gagné.

—Une soirée-surprise avait lieu 
mercredi dernier chez M. L. O. Ray
mond, 21e avenue, à l’occasion de 
l’anniversaire de naissance de Mada
me Raymond. Etaient présentes à 
cette fête: Mesdames H. Nadeau. L. 
Gagné, Jos. Michaud, A. Topping, 
Ed. Bernier, J. O. Jarest, Paul Dubé. 
J.-P. Beaulieu, H. E. Marmen. Les 
prix aux cartes furent gagnés par 
Mesdames Topping et P. Pelletier. 
Un excellent goûter fut servi à l'is
sue de la soirée, et un joli cadeau fut 
présenté à l'héroïne de la fête.

■ Firtnn vitV 
blanc» d'entrée^ 

V et les règlementsV Spéciaux.
Vendredi - Samedi 

6 & 7 Mai

%

chez • 7

Pat. FOURNIER‘ • f. -
per.

EDMUNDeTON', N.-B. M. l’aSEANCE D’ETUDE* paroisse 
félicita 
première 
à répon 
cave et 
dre au c 
re pour 
de chefs 
vés dam 

M. J. C 
du cercl 
est ensu 
des pro 
dans les 
ajoute q 
port ave

M. Ulric 
gaieté à 

Le dé 
prochain 
invité à 
profite p 
s’impose 
devant 1 
mais bit 
nos drol 
dénonce 
organe 
ment pi 
de cette 
l’évêque 
titutlons 
une,déc:

Le Dr 
des jeui 
loquenct

pours ui: 
tion en ’ 
r.emi qu 
contour

sident, 
prière d

Il BAS-PURE SOIE

I 3 PAIRES POUR $1,00
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A EDMUNDSTON rik '

Cercle “IMMACULEE-CONCEPTION” de 
L’A. C. J. C.

pour dames
t

Les membres du cercle ‘Immaculée-ConccptioiV 
de ГА. C. J. C. qui se sont inscrits dans le Cercle 
d'ETUDE, ou qui désirent en faire ]>artie, sont 
convoqués à une première séance régulière, qui 
aura lieu

*
r

LES QUILLES &BLOOMERS EN SOIE
Les Ramblers ont remporté Té 

championnat local aux Quilles, en 
terminant la série finale de la ligue 
par une victoire sur les Fraser Paper 
dimanche après-midi, à la salle Ca-

Les deux équipes avaient rempor
té chacune une victoire dans les deux 
premières des trois jbutes finales. 
Dans cette troisième rencontre, les 
Ramblers ont couché 1340 quilles et" 
leurs adversaires 1301, soit 39 de 
moins. Une assistnee nombreuse a vu 
cette rencontre décisive, donlt on 
croyait généralement voir les Fabri
cants de papier s’attribuer les hon-

Les Millionnaires qui avaient aus
si pris part au détail furent d’abord 
éliminés par les Ramblers qui étaient 
en deuxième position, à la fin de la 
série. Fraser Office et C.NR. occu
paient l?s quatrième et cinquième 
positions, respectivement.

Voici le sommaire de la dernière 
joute pour le championnât : 
Ramblers (L. Boucher, cap.) Total 

107 83 96 — 286
89 89 93 — 271
88 87 82 — 257
81 78 97 — 256
89 99 82 — 270

couleurs assortiesLundi, 9 mai =
1 PAIRES POUR $1.00 

^шііііішііііііііііііііііііііііііііііііішііііііііііііішііііііііішішііііііі̂

Souliers pour Dames
valeur rég. $5.00

sacrifiés à

Elle devrait se 
trouver dans 

votre ameublement

à 8.00 heures du soir' dans la salle 
du Palais de Justice.

L'ordre du jour pour cette première séance com
prendra: Conférence. Débat, Causerie, Déclama
tions, Discussions générales, etc.

Par ordre du Comité du Cercle d'Etudes,
Le publiciste,

Cercle “Immaculée-Conccption".

k
s4

Une nécessité pour tou 
te demeure, c’est bien ti
ne HORLOGE : — tout 
de même on a découvert 
que dans plus de 60 pour 
cent des maisons, il ne 
s’en trouve pas.

Pensez-у dès aujour
d’hui et venez voir le bel 
assortiment que nous 
pouvons offrir à votre 
choix.

=

A VENDRE SEPULTURE

J’ai des WAGONS à 
vendre, essieu de 1pou 
ce, VA pouce et 2 pouces. 
Prix très raisonnables. 
Conditions de paiement 
$20.00 comptant et $10. 
par mois sans intérêt, ou 
$5.00 par mois avec inté
rêt.

Jeudi dernier, a été inhumée Ar- 
mande Roussel, fillette de M. et Mme 
Fred D. Roussel, âgée de six ans, dé
cédée mardi, le 26. Nos sympathies.

m

Edmundston, 5 mai, 1932.
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Cravates pour hommes
valeur rég. $1.00

1
=

=2 Cravates — $1.25
=F. Fournier 

Geo. Martin 
A. Folster 
L. Lajoie 
L. Boue her

Bélone Lévesque
..._ forgeron

ST-JACQUES, — N.-B.

SPECIAUX DU 6 au 12 MAI

Au Comptant Seulement
SEANCl
CERCL1

REPARATION des 
Horloges, Montres, Lu
nettes et Bijouteries de 
toutes sortes.

SOULIERS St-An 
manche 
tin” de

Will M.

Total 454 436 450 - 1340 
Fraser Paper (E. Du cas, capitaine)

86 81 98 — 265
84 93 — 271
73 83 — 254

106 76 — 263 
95 81 — 268

pour hommes%L. Picard 
A. Nolan 
P. Hébert 
W. Perron 
E. Ducas

Pouvez-vous vous permettre de man
quer des valeurs comme celles-ci et des 
vingtaines d’autres offertes à nos ma
gasins ROUGE & BLANC. ?

9і
SPECIAL ATOUT TRAVAIL GARANTI SVous payez pour 6 

Vous en avez 8 ''''ІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІІПІІІІІІІІШT. J. Aubé ayant cc 
dre du j 
mée sur 
sion; M 
dait Гор 
M. Auri 
champlc 

Ledét 
tait sur 
grand L 
Est-il p 
mier dé 
ohes ou 
que et 1< 
de Lafo 
moteur . 
dis que 
vait ses 
Laforge 

Les ju 
fin du ■ 
ce, parc< 
chose d< 
de soûle 
lait trop

pour se 
chant d<

%

> 431 439 431 - 1301 
LA COUPE 

La trophée emblème du champion
nat sera présenté aux Ramblers vic
torieux, au cours d’un banquet qui 
doit avoir lieu à la fin de cette se
maine:

Total OPROFITEZ - EN !Deux poses de plus par rouleaux, 
aux prix suivants :

No. 120, 2*4x3%, régulier 
No. 120, 2*4x3'4, Verichrome 30c 
No. 116, 2 *4x4 *4, régulier 30c 
No. lie, 2*4x4*4, Verichrome 35c 

Par malle, ajoutez 3 cents.

MARMALADE Shirriffs 16 oz____
SIROP de Table, bouteille de 32 oz.
POUDRE à Pâte “Radio”, 1 lb_____________ 24c
CONFITURES au Fraises, 40 oz.__________ 39c
PECHES “Rosedale”, btes 1 lb, 2 pour
CORN STARCH, 2 paquets pour___
POUDRE à Pâte, “Red & White", 1 lb _
SAUMON Rose, 2 btes pour__________
SUCRE en poudre, 3 paquets pour____
SOUPE aux Tomates “Clark”' 2 btes ___ 
GRUAU “Ogilvie”, la boite___ I______

18c 77, rue de l’Eglise
— Ün pas du Bureau de Poste — 
Celà vous paiera de vous rendre!

19c 25c

1Й

Sam FÜHRER. 33c
AVIS19c SERVICE D’AMBULANCE Studio Laporte “THE STORE OF QUALITY CLOTHES”

edmundston; n.-b.
25c

Je donne avis par ces présentes 
que je ne serai pas responsable pour 
’.es dettes contractées en mon nom 
par moi épouse, Léonie Pelletier, ou 
par mes enfants, vu qu’ils refusent 
de vivre avec moi.

Daté ce 30ième jour d’avril 1932.
DAMASE J. PELLETIER

Lac-Baker, N. B.

19c SYDNEY LAPORTE, prop.
18, rue НШ. — Edmundston, N .B.25c Il me fait plaisir d’annoncer que j’offre mainte

nant un service d’ambulance, jour et nuit, pour le 
transport des malades et des blessés.

19c
23c

TELEPHONE 86-2SPECIAL !
AVIS PUBLIC

Avis est par le présent donné que 
ie ne suis aucunement responsable 
des dettes contractées en mon nom 
par ma femme Julie-Anna Perreault 
car elle m’a quitté le 18 de ce mois 
pour aller demeurer à St-Honoré, 
chez son père, M. Trefflé Perraullt.

Napoléon Dumont, Edmundston. 
xl924-fs-28av.

S Saindoux (graisse pure) 
25 chaudière de 20 lbs___ *1.09 g Au service du public, en tout temps, pour la di

rection des funérailles — courtoisie et discrétion 
en plus d'un service parfait à des prix raisonnables.

1 Spéciaux du 6 au 12 Mai
AU COMPTANT TELLEMENT

E. F. BELANGER
rue Victoria J. ROBERT BOUCHERJOS. VERRET

rue St-François
UNSJ. E. MALENFANT, rue Canada. Directeur de Funérailles.

- 14, rue Canada Edmundston, N. B. ACPERDU
Une saooche pour demoiselle a été 

perdue vendredi dernier à la gare du 
C. N. R. Prière de remettre au cons
table du chemin de fer, M. Norman
deau, et recevoir généreuse récom-

DECЛ:2 boites 
pour 19cCirage 2 dans 1 

Graisse Pure 
Lait Eagle Brand, bte 18c

P'-’l
Y*Grand Spécial

pour
HOMMES

Pour 15 JOURS 

Du 9 MAI au 21 MAI

Ottaw 
Girroir, 
sénateur 
tant des

l’Age de 
U éta 

Le séria'

avec qu: 
En secor 
Mary Fr 
lui surv: 
son pren 
auront 1 

Le sér 
servateu 
dans les 
gnement 
vant :

Libéra
Vacan

chaudière 
20 lbs\1 % 2 LOGEMENTS

Un logement à $17 par mois, et 
l'autre à $22., (eau et égoûts com
pris) sont à louer immédiatement. 
Toutes les commodités désirables. S’a 
dresser à Pierre GRANDMAISON, 

1923-j.n.o.-28av.

/ z
V x\ : і.

0ЯТj )■7*X 'mm BEURRE de Peanut,
chaudière de 2 lbs------------------------
SOUPE Clark,
3 boites pour__________ _—_______
BLE SOUFFLE (Puffed Wheat) 
paquets pour------------
SUCRE en poudre
le paquet--------
Savon Impérial 
10 barres ____
SELOX gros pqt OE Л 
2 paquets----------*•**/
COCOANUt 
la livre_____

зо/ IieslіЦ </V»

lilh ifl» 25/ MIl7Г

25/A S *

y ? ,î ‘Л
* ".2COMPLET à trois mor

ceaux, fait sur mesures, 
offert au prix spécial de :

/ЧсС

Zi±4UN CHOIX ECONOMIQUE 
DE PEINTURES & VERNIS OQ é Fromage Velvee- 1C Л 

33/ ta, boite уг lb__13/
BALAIS à man
ches, rouges___
OLIVES 
pots 18 onces___

ш => jh
of cO / [À C0NPeinture préparée .couleurs assorties pour inté • 

rieur et extérieur : 
chaudière 
Уг gallon : $1.20

— ! Umг'МШ
з/

19/ Рм
DCanistrc 

Уь gallon : 65c
?19/іш яі avec un Pantalon O LE 24 1Peintures à Plancher : Orange ou Gris 

chaudière 
Уг gallon : $1.75

[i
EXTRA SPECIAL

SUCRE
EXTRACanistre Camp] 

Chevalin 
est actu 
gramme 
cette an

grand’m 
Cheval k 
l’église d

en oonfi 
salle du 
les men 
te l’occa 
envirom 

La coi 
banquet 
de l'Assc 

On s’a 
de mem 
et du (k

ШЖ, , û$22.50J4 gallon : $1.00 Les liqueurs douces "ALBERT" 
sont délicieuses, hygiéniques et 
économiques.

— àau pure provenant d’un puits 
naturel — avec les meilleurs in
grédients — chaque bouteille est 
stérilisée.

; ysac en 
coton de 

100 lbs
OVernis à planchers ou à meubles 

séchant dans 4 heures [\ V Ne manquez pas cet
te excellente 

Occasion

1 gallon : $4.50 
J4gallon : $2.25

J4 gallon : $1.25
1 chopine : 75c F. T. LAJOIE -

JÔS. MICHAUD ІЙЗ
7

Уг chopine : 45c la bouteille 
au restaurantSc

los. F* LEBELAux Magasins Indépendants Victoria ALBERT’S 
BÔTTLING WORKSF. T. LAJOIE JOS. MICHAUD TAILLEURm ;

>n»niiiniiiMHH»inMnim»ww**HH'W
EMmundston, N.-B. EDMUNDSTON,------ N. B.Rue Hill Edmundston, N.-B. Vital H. Albert, prop. 

EDMUNDSTON, N.-B.

-~r Si- ~ TT

.I
7. (У'

SMART*
CLOTHES
СІМГОМ'МАО

Une Offre Généreuse

Je détiens plusieurs agences 
d’excellents fabricants d’Halblts- 
faits-sur-mesures, et Je puis of
frir à votre choix lés modèles les 
plus variés, à des prix divers.

Tout acheteur d’un ha
bit choisi parmi ces ma
gnifiques échantillons, 
d’ici le 1er juillet aura 
droit au tirage d’un ha
bit d’une valeur de

$19.50
donné Gratuitement 
Le tirage se fera le 

1er juillet.
'Profitez de cette occasion pour 

commander l’habit dont vous avez 
besoin maintenant, et assurez- 
vous une chance de gagner un ha
bit tout-à^fait gratis.

SERVICE HABILE & COURTOIS 
DANS LE PRESSAGE ET 

LA REPARATION

L-P. FOURNIER
Marchand — Tailleur

rue St-François — Edmundston. 
4fs-5mai.

fSpécial.
JUSQU’AU 15 MAI

$4.95 SEULEMENT
PRIX ORDINAIRE : $750

1 — Rodage des Soupapes ;
2 — Auguisage et réglage des

pointes du distributeur ;
3 — Decarbonisage ;
4 — Nettoyage et reglage du car

burateur ;
5 — Mise au point du moteur ;
6 — Essai, nettoyage et réglage

des bougies d’allumage ;
7 — Réglage de la courroie du

ventilateur ;
8 — Réglage et remise au point

de l’allumage ;
9 — Mise au foyer des phares a-

vants ;
10 — Nettoyage des conduits d’es

sence et du filtre à essence ;
11 — Examen et serrage de tous

les fils (allumage et batterie)
12 — Vérification de la batterie,

remplissage à l’eau distillée ; 
(Le prix coté n’est que pour la 

main-d’œuvre)
En passant, arrêtez à notre é- 

tablissement. Vous pourrez y étu
dier plusieurs autres offres spé
ciales. Il est tout probable que vo
tre Ford a besoin d’un examen ou 
de quelque pièce de rechange — 
et vous économiserez en faisant 
cet achat ou en effectuant la ré
paration nécessaire sans plus tar
der !

Une visite ne vous coûte rien. 
Si vous le désirez, nous examine
rons votre automobile GRATUI
TEMENT.

TELEPHONE 177

OUVERT 24 HEURES

Creighton & Caldwell
Edmundston N.-B.

CORSETS à VENDRE
A titre de représentante, j’offre 

en vente les corsets de santé et 
de toilette “Spencer", faits-sur- 
mesure. Toute dame et demoisel
le qui désirerait examiner les mo
dèles et les échantillons, n'aura 
qu’à s’adresser à Mme Raymond 
CLAVETTE, tél : 90-2.
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